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La communauté de communes de la Grande Vallée de la

Marne a défini plusieurs sites sur lesquels l'implantation

de panneaux photovoltaïques pourra être accélérée.

Il faudra néanmoins patienter avant de voir les projets

sortir de terre.  p. 3

L'avenir passe 
par le solaire 

Après la tempête Louis, la Marne toujours
en vigilance jaune p. 5
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Hommage techno 
à Chavot-Courcourt
pour un DJ disparu  
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Reims lance sa
dernière ligne
droite face à Lille  
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Le Millesium fait 
le plein en mars
p. 30

Des fermetures 
de classes dans le
bassin d'Épernay  
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8 INVITATIONS VALABLES
POUR 2 PERSONNES
Les places sont à gagner sur 
le site www.lhebdoduvendredi.com

offert par

ENVIE DE BASKET ?

WWW.CHAMPAGNE-BASKET.FR

VENDREDI 08 MARS 20H30
@REIMS ARENA ////////////////////////////////////////////MATCH

CHAMPAGNE BASKET VS ÉLAN BÉARNAIS

2 HUMEURS

Avant même que les organisateurs de Foire en
Scène ne l'annoncent officiellement, les fans de Pa-
trick Bruel ont pu découvrir, via ses réseaux sociaux
et son site officiel, qu'il se produirait au festival de
la Foire de Châlons le dimanche 8 septembre. L'au-
teur-compositeur et interprète, déjà venu à trois re-
prises sur cet événement, entame une nouvelle
tournée intitulée « Encore une fois », du même nom
que son 10e album studio, sorti fin 2022. Il est éga-
lement programmé le jeudi 21 mars prochain au
Millesium d'Épernay et le jeudi 5 décembre à
l'Arena de Reims.

Annulée en 2024, 
La Champenoise 
déménagera en 2025

La célèbre course La Champenoise, qui réunit depuis plus de 
25 ans des coureurs déguisés sur un parcours de 18 km jalonné
de flûtes de champagne, n’aura pas lieu cette année. L’Amicale
des coureurs agéens a eu du mal à trouver des vignerons pour
participer à son organisation. Autre événement de grand air vic-
time de soucis d’organisation, la Marche des élus, créée en 1974
par les communes de Sacy et de Muizon, est arrivée en bout de
course. Mais contrairement à cette dernière, La Champenoise a
d’ores et déjà annoncé son retour en juin 2025, sur un tout nou-
veau tracé qui devrait emmener les coureurs et les amateurs de
bulles dans les vignes de Dizy, Champillon et Hautvillers. 
Les inscriptions seront ouvertes le 1er juillet prochain.
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Une cagnotte pour sauver le terrain 
de Germaine, détruit par des sangliers
Le terrain de football de Germaine, niché au cœur de la Montagne
de Reims, a une nouvelle fois été gravement endommagé par des san-
gliers, rendant la pratique sportive totalement impossible. « Les dé-
gâts sont considérables, mettant en péril notre capacité à poursuivre
nos activités et menaçant de fermer les portes de notre club, font sa-
voir les dirigeants du Club athlétique de Germaine qui ne compte
qu’une équipe qui évolue en vétérans (plus de 35 ans). Malheureu-
sement, en raison des moyens financiers limités, la mairie de Ger-
maine n'est pas en mesure d'apporter un soutien financier significatif
pour aider à remettre en état le terrain de football. » Raison pour
laquelle le club a lancé un appel à l’aide et une cagnotte en ligne sur
Leetchi afin de remettre en état le terrain et sauver le CAG.

Boxe avec la championne
sparnacienne 
Amira Hamzaoui 

Jeudi 7 mars, de 19 h à 21 h, l'association Krav et Self
Grand Est proposent à Reims un stage découverte de
la boxe anglaise exceptionnel, grâce au concours de la
Sparnacienne Amira Hamzaoui, double championne du
monde de la discipline. Cet événement d'envergure,
prévu au gymnase du collège Joliot-Curie, s'inscrit
dans le cadre de la journée internationale du droit des
femmes. Il vise à mettre en avant les femmes en tant
que responsables de club, championnes et coachs dans
le domaine de la self-défense et des sports de combat.
Cet événement est ouvert à tous, les femmes comme
les hommes. 
Inscriptions obligatoires : johanne_bertrand@orange.fr
ou au 06 28 46 08 47 (tarif : 10€, gratuit pour les adhé-
rents de Krav et Self Grand Est).
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Patrick Bruel passera cette année 
par Épernay, Châlons et Reims Faute de carre

Tout le monde, ou presque, en connaît un dans son en-
tourage. Il jouit d’un chalet familial qu’il se partage avec
ses frères et sœurs ou d’un petit appartement acheté
quand les taux étaient intéressants. Il va dans une location
où ses parents l’emmenaient régulièrement et il s'y rend
désormais avec ses enfants. Vous l’aurez compris, ce
quidam part au ski pendant les vacances d’hiver, une pra-
tique minoritaire et très ancrée socialement. Les sports
d’hiver concernent moins de 10 % de la population et
pourtant, l’imaginaire du skieur a envahi, depuis des dé-
cennies, les comédies populaires et l’espace médiatique.
À tel point que ces vacanciers ont récemment eu les fa-
veurs de la SNCF, durant la grève des contrôleurs qui a
fortement perturbé le trafic ferroviaire. Son patron, Jean-
Pierre Farandou, avait promis de réorganiser le trafic pour
tous les trains qui iraient « aux vacances de neige, dans
les Alpes et dans les Pyrénées ». Ceux qui partaient ail-
leurs ou allaient travailler en train ont dû apprécier... Si le
PDG du rail français a ainsi cajolé les amateurs de pou-
dreuse, c’est qu’il en fait peut-être partie, mais c’est sur-
tout que le ski pèse dans l’activité économique. Le secteur
revendique 10 milliards d’euros dépensés en station
chaque hiver et 120 000 emplois. Chaque année,
316 M€ sont investis par les domaines skiables français,
dont près de deux tiers dans les remontées mécaniques
et 13 % dans la neige de culture. Pourtant, il ne faut pas
avoir son Chamois d'or pour deviner que sport d’hiver et
réchauffement climatique sont incompatibles. Il serait
même suicidaire de perpétuer le modèle de l’industrie du
ski et ce n’est pas moi qui le dis, mais un rapport de la
Cour des comptes du 6 février dernier. Face au manque
de neige, aux saisons écourtées, à la raréfaction de la res-
source en eau et aux ensembles immobiliers inadaptés,
l'enquête alerte sur « un modèle économique qui s'essouf-
fle », alors que les subventions publiques « entretiennent
un sentier de dépendance au ski ». Le Palais Cambon re-
commande des plans d’adaptation au changement clima-
tique, une diversification des activités touristiques et une
meilleure préservation des ressources naturelles, notam-
ment dans le cas des prélèvements d’eau destinés
à la production de neige. Mais il n’y a pas que les va-
cances et les loisirs qui sont menacés par le dérèglement
climatique : déplacements, énergie, alimentation, vête-
ments… Tout devra être repensé pour éviter la surchauffe
globale. Que les skieurs se rassurent, il sera sans doute
plus facile pour eux de se passer de quelques descentes
en hiver que d’eau potable en été.

ÉDITO
de Simon Ksiazenicki,
journaliste
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À la demande de l'État, les élus de
la CCGVM ont défini leurs zones
d’accélération pour l'installation
d'énergies renouvelables 
à Aÿ-Champagne, Dizy et 
Tours-sur-Marne. Reste à traduire 
ce jargon administratif en électrons.

Q uelle énergie renouvelable (ENR)
pour demain sur le territoire de la
Grande Vallée de la Marne ? C’est la

question à laquelle les élus de la CCGVM
étaient invités à répondre, lors du dernier conseil
communautaire. L'État a récemment invité les
communes à définir des zones d’accélération
pour l'installation d'ENR où elles souhaiteraient
prioritairement voir des projets s’implanter. 
La France s’est donnée pour objectif d’atteindre 
33 % d’ENR dans son mix énergétique d’ici à
2030, contre 20 % actuellement, et les com-
munes ont leur rôle à jouer.
Sur le papier, la demande est louable, mais la
pratique a été plus chaotique. « Ce dispositif se
fait dans la plus grande précipitation, car nous
devions rendre notre copie le 31 décembre der-
nier, peste Dominique Lévêque, maire d’Aÿ et
président de la CCGVM. Comme aucune com-

mune ne répondait, le préfet nous a finalement
demandé de nous prononcer avant les vacances
scolaires de février. » Ce qui a été fait lors du

dernier conseil communautaire.
Les zones d’accélération choisies concernent
Aÿ-Champagne, Dizy et Tours-sur-Marne. Dans
la première commune, un projet est déjà en
cours sur l’ancienne décharge municipale qui
pourrait accueillir une centrale de panneaux
photovoltaïques sur 1,5 hectare, permettant de
produire 25 % de la consommation résidentielle
de la commune. Le restant de ce terrain de près
de 7 hectares a également été intégré. Tout
comme la zone d’activité du Trouilly, à Mareuil-
sur-Aÿ, sur laquelle des bâtiments viticoles à
grande surface de toiture vont s’implanter, et
l’ancienne casse auto-
mobile, toujours à Ma-
reuil-sur-Aÿ. Mais sur
cette dernière parcelle,
le projet de renatura-
tion est loin de voir le jour puisque l’ancien ex-
ploitant, le géant allemand de l’industrie
pétrochimique Superfinest, traîne des pieds pour
mener la dépollution, malgré une condamnation
de justice. À Dizy, les élus ont retenu la zone
d’activités et à Tours-sur-Marne, les zones arti-
sanales et les zones urbaines à vocation écono-
mique.
Et ensuite ? «  On ne sait pas exactement 
comment tout cela devra être conduit ni quelles
seront les simplifications, mais on espère 
qu’un certain nombre de délais pourront être

raccourcis », livre Dominique Lévêque qui rap-
pelle qu’il aura fallu patienter sept années avant
la mise en service de la centrale solaire de l’aé-
roport de Vatry ! Le site du ministère de l’Éco-
logie donne tout de même quelques indications
sur ces zones d’accélération. « Le gouvernement
mettra en place des avantages financiers pour
les porteurs de projet s’implantant sur ces
zones », peut-on d’abord y lire. 
Dans trois mois tout au plus, on devrait savoir
si toutes les zones d'accélération identifiées sont
suffisantes pour l'atteinte les objectifs régionaux
fixés par le Conseil régional de l’énergie (CRE).

Si c'est le cas, les com-
munes du Grand Est
concernée pourront bé-
néficier de certains
avantages, comme de

définir des zones d’exclusion sur lesquelles
l’implantation de projets d'ENR ne sera pas au-
torisée. Dans le cas contraire, la préfecture de-
mandera aux communes d’identifier des zones
complémentaires afin d'arrêter une nouvelle car-
tographie à l'échelle du département. Le tout en
moins de six mois, promet le ministère.

Simon Ksiazenicki

Le solaire et rien d'autre 
Les élus de la CCGVM ont décidé de retenir le solaire dans le cadre de leur zone d’accélération pour l’ins-
tallation d’énergies renouvelables (ENR) et, dans une modeste mesure, l’hydroélectrique, puisqu'à Tours-
sur-Marne un dispositif ancien permet de transformer la puissance de la rivière en électricité. Mais c’est bien
le solaire qui se taille la part du lion dans ce dossier et pas une autre ENR. « Nous sommes opposés à la mé-
thanisation et aux éoliennes pour des raisons évidentes », déclare Dominique Lévêque, le président de l’in-
tercommunalité. Les quatorze communes se trouvent en effet sur le territoire du Parc naturel régional de la
Montagne de Reims, une zone Natura 2000 et la zone d’exclusion de l'éolien préconisée par la Mission
Unesco. Rien n’empêche, en revanche, d’exploiter de la biomasse ou de la méthanisation sur ce territoire, si
ce n'est la volonté politique.
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Un projet déjà en cours 
sur l'ancienne décharge d'Aÿ

Les programmes solaires attendent encore de voir le jour dans la Grande Vallée de la Marne. © Oliver Mills

ÉNERGIES

La Grande Vallée de la Marne
choisit le solaire

Du Mardi au Vendredi : 11h/19h Dimanche fermé du 01/01 au 31/03  
Dimanche ouvert du 01/04 au 31/12 de 10h à 17h.

6 rue du Dr Verron - 03 26 54 20 92 - mail : saveurs.locales.epernay@gmail.com

Plants création Marne de 11h à 18h

Dégustation des produits  

de la Miellerie d’Appoline de 14h à 17h

Vendredi 1 er mars

Samedi 2 mars
Caroll’Art 
de 14h à 17h &

Célébrez l'amour et la sagesse
avec nos idées cadeaux uniques
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Trois classes « sauvées » 
dans le bassin sparnacien

ÉDUCATION

F inalement, elles restent ! Le
Conseil départemental de
l’Éducation nationale (CDEN)

de la Marne s’est tenu vendredi 23 fé-
vrier afin d'établir la carte scolaire du
premier degré pour la rentrée 2024.
Quelques jours plus tôt, une première
réunion des services de l’Éducation
nationale et des représentants des per-
sonnels prévoyait deux fermetures de
classes à Épernay et neuf autres dans
le large bassin sparnacien.
Comme annoncé initialement, aucune
implantation n’est prévue dans ce sec-
teur, mais trois classes ont finalement
été « sauvées » par rapport aux an-
nonces initiales. Cela concerne les écoles de Châtillon-sur-Marne, Magenta et Saintonge (Épernay)
qui resteront donc ouvertes à la rentrée 2024. Dans le premier village, la mobilisation de la commu-
nauté éducative s’est avérée payante. En revanche, à Damery, le regroupement scolaire, qui compte
cinq classes pour 106 élèves, est victime d'un retrait en élémentaire, malgré le rassemblement et la
pétition initiés par les parents d’élèves. Les écoles Chaude Ruelle d’Épernay (élémentaire), d’Am-
bonnay (primaire), d’Aÿ-Champagne (élémentaire), de Bergères-les-Vertus (primaire), Damery (élé-
mentaire), d'Igny-Comblizy (primaire), de Montmirail (élémentaire) et Val-des-Marais (primaire)
seront, elles aussi, amputées d’une classe.
En tout, le département de la Marne perd 26 moyens d’enseignement. L’académie de Reims précise
que le contexte démographique est particulièrement défavorable (-5 000 élèves du primaire entre 2017
et 2024), mais que les quatre départements comptent plus de classes qu’il n’y en avait il y a sept ans.

S.K

Dans la Marne, 26 fermetures de classes du 1er degré
sont prévues à la rentrée. © l'Hebdo du Vendredi

La discothèque Le Gavroche rendra
hommage, le vendredi 8 mars, 
à Sébastien Kowalski, un DJ bien
connu décédé dans un accident 
de voiture. Ses amis se mobilisent
pour soutenir la famille 
dans cette dure épreuve.

I l s’appelait Sébastien Kowalski, alias 
DJ Mazeltof. Il avait 41 ans, une femme et
deux filles et il était un DJ reconnu dans le

petit monde de la techno. Le vendredi 8 mars, au
Gavroche de Chavot-Courcourt, une discothèque
qu’il connaissait bien, un hommage lui sera
rendu, après son décès survenu le 26 octobre
2023, à la suite d’un accident de voiture dans
l’Aube.
« Sébastien était connu et reconnu dans le milieu
de la nuit pour son énergie débordante, sa gen-
tillesse et sa motivation sans faille à promouvoir
la musique hard dance (genre techno au tempo
rapide, apparu à la fin des années 1990), raconte
Tiffany Chollier, l’une de ses amies, qui organise
la soirée avec deux autres spécialistes du monde
de la nuit. Il était inconcevable de ne pas lui ren-
dre un bel hommage en musique et de laisser
comme ça ses deux filles de 12 et 14 ans, Sarah
et Emma. L’argent récolté durant la soirée sera
reversé à sa femme. »
Né dans le Pas-de-Calais, Sébastien a longtemps
résidé à Épernay, puis dernièrement à Mailly-le-

Camp, au sud de Châlons. Mais il était aussi
beaucoup sur les routes pour assouvir sa passion
pour la musique électronique, dans les clubs de
France, de Belgique et
d’ailleurs. «  Il a été en
résidence DJ dans de
nombreuses disco-
thèques de la moitié nord
de la France et fut aussi
un pilier dans l'organisation de groupes de
voyages dans des festivals belges et néerlandais.
Avec le temps et ses actions, il était devenu une

référence pour de nombreux jeunes », explique
Tiffany Chollier, elle-même ancienne organisa-
trice d’événements techno en France et en Eu-

rope. C’est d’ailleurs au
cours d’une soirée, il y a
près de 20 ans, qu’elle a
rencontré l’artiste défunt.
Le lieu où sera rendu
l'hommage à DJ Mazel-

tof n’a d’ailleurs pas été choisi au hasard. Celui-
ci est chargé d’histoire. « On s’est connu en 2005,
dans la discothèque de Chavot-Courcourt, qui

s’appelait L’Enigma, à l’époque. C’est surtout
là-bas qu’il a connu la maman de ses filles, se
souvient Tiffany Chollier. Quand on a cherché
un endroit, j’avais à cœur de savoir ce qu’était
devenu le club. Sa patronne, Sophie, nous a ou-
vert les portes avec joie. C’est une belle symbo-
lique. »
À l’occasion de cette soirée du 8 mars, de nom-
breux artistes, tous amis de Sébastien, viendront
se produire au Gavroche pour lui rendre un der-
nier hommage. Une dizaine de noms sont déjà
inscrits au « line up » et le public devrait être au
rendez-vous, eu égard aux nombreux témoi-
gnages de sympathie reçus par ses proches depuis
son décès. Et les amis de Sébastien ont fait une
belle prise : DJ Tatanka, producteur et disc-
jockey italien, bien connu de la scène hardstyle
pour avoir joué dans de grands festivals de Bel-
gique, des Pays-Bas et d’Allemagne. « On a jeté
une bouteille à la mer en lui demandant s’il ac-
cepterait de venir pour cette soirée hommage à
Chavot-Courcourt. Il a été touché par cette his-
toire, raconte la co-organisatrice de la soirée.
C’était l'artiste préféré de Sébastien, il jouait sys-
tématiquement un morceau de DJ Tatanka dans
chacun de ses sets. Il serait fou de savoir ça… »

Simon Ksiazenicki

4 Tribute 2 DJ Mazeltof, vendredi 8 mars, à partir
de 22 h, Le Gavroche, Chavot-Courcourt. 
Tarif : 8 €. Infos : facebook.com/Legavroche51

Sébastien Kowalski, alias DJ Mazeltof, est tragiquement décédé
dans un accident de voiture, en octobre dernier.

MUSIQUE

Requiem techno en hommage 
à DJ Mazeltof à Chavot-Courcourt

Une semaine de tournage pour
un court-métrage à Épernay

CINÉMA

I l n’est pas rare que l’hôtel de ville d’Épernay ou des maisons de champagne soient le théâtre de
tournages pour le cinéma ou des séries. C’est en revanche plus rare pour le quartier Bernon. 
Depuis le début de la semaine, les équipes de 13 Prods ont posé leurs valises à Épernay afin de

tourner « Le Retour », premier court-métrage du réalisateur Salim Fontaine. Le jeune cinéaste peut
néanmoins compter sur deux acteurs principaux qui ne sont pas des débutants : Rod Paradot, César
du meilleur espoir masculin en 2016 et Molière de la révélation théâtrale en 2018, et Raphaël Acloque,
vu récemment aux côtés d’Alice Isaaz dans la série judiciaire « 66-5 ». Le court-métrage racontera
l’histoire d’Idir (Raphaël Acloque) qui retrouve, dans son ancien quartier, son meilleur ami Aurélien
(Rod Paradot), converti à l’islam. 
Les premières prises de vues ont démarré mardi 27 février, au cœur du quartier Bernon, notamment.
D’autres sites, tels le camping et des lieux privés d'Épernay, seront visités d’ici au lundi 4 mars, date
annoncée de la fin du tournage. L’équipe, composée d’une trentaine de personnes, peut compter sur
le soutien des locaux, comme celui du Cercle d’amitié franco-marocain d’Épernay qui fournit des fi-
gurants, mais surtout des repas, ou de l'internat du lycée Stéphane-Hessel, qui assure l'hébergement.
Comme d’autres films de 13 Prods, « Le Retour » devrait être diffusé dans « Histoires courtes », le
programme consacré aux courts-métrages de France 2, diffusé le dimanche soir, après minuit.

S.K

Le tournage a lieu en grande partie au cœur du quartier Bernon. © 13 Prods

La recette de la soirée sera
renversée à sa famille



Commerce : Le Mana remplace le Gain's Beer à Épernay
Bar très apprécié pour sa convivialité, le Gain’s Beer du 7, rue des Archers, à Épernay, a ré-
cemment fermé ses portes. Mais que les amateurs de bonne chère se rassurent, un nouvel
établissement va prendre sa place. Actuellement en travaux, Le Mana ouvrira ses portes le
lundi 4 mars, dès 8 h. Au programme, des bières locales, du champagne, des tartines et
des planches de produits régionaux.

EN BREF
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40, rue de Sézanne à Épernay - 03 26 54 81 90 - www.oeil-de-boeuf.com

                   Laurence et son équipe vous accueillent  
du mercredi au samedi de 12h à 14h et de 19h30 à 22h30 et le le dimanche de 12h à 14h.

Réservez maintenant ! 

Le dimanche 3 mars
LOCAL & 

MAISON

Célébrez votre grand-mère avec un repas délicieux

Le dossier de la friche Fierfort
traîne en longueur

URBANISME

V égétation anarchique, carreaux brisés, détritus abandonnés, rideaux métalliques baissés…
Cela fait maintenant plus de 20 ans que les établissements Jean Fierfort ont fait l’objet d’une
mise en liquidation et que l’ancienne jardinerie, située de part et d'autre des rues de l’Hôpi-

tal-Auban-Moët et Frédéric-Plomb, est à l’abandon. Lors d’un conseil municipal, fin 2021, la ville
d’Épernay avait annoncé son intention d’acquérir le terrain, d’une surface de 1 370 m², pour ensuite
lancer un appel à projets en vue d’y faire construire des logements.
La municipalité avait finalement confié, début 2023, cette mission complexe à l’Établissement public
foncier du Grand Est (EPFGE), l’opérateur public de l’État qui est déjà à l’œuvre dans la déconstruc-
tion des anciens ateliers SNCF d'Épernay. Mais le dossier n'a pas vraiment avancé depuis, « les
échanges entre l’EPFGE et les propriétaires se poursuivent », précise la ville d’Épernay. Le terrain
est en effet détenu par plusieurs personnes qui n’auraient pas les mêmes désirs concernant ce bien
que la ville avait prévu d’acquérir contre 326 800 €, il y a deux ans. En dernier ressort, l’EPFGE
pourrait exercer son droit de préemption.

S.K

L'ancienne jardinerie a fermé au début des années 2000.
© l'Hebdo du Vendredi

Le niveau de la Marne est monté
à Épernay et ses alentours

ENVIRONNEMENT

Après la vigilance orange vents violents de la semaine passée, 
c’est désormais la rivière Marne qui est en alerte jaune. 
Les crues sont annoncées comme habituelles pour la saison. 

S i le passage de la tempête Louis n’a heureusement pas été aussi violent que dans l’ouest du
pays, la Marne et le pays d’Épernay n’ont pas été épargnés par les fortes rafales et les pluies.
Le département a été placé en vigilance orange vents violents le jeudi 22 février, sur une courte

période (de 16 h à 22 h), et Météo-France a même enregistré la plus forte rafale de France, à 17 h, à
Chouilly, avec 123 km/h. À Épernay, sur le quai de Marne, les bourrasques ont eu raison d’un arbre
d’un peu moins de dix mètres, arraché dans la nuit de jeudi à vendredi. Le seul cas recensé dans la ca-
pitale du champagne. La ville a missionné une entreprise extérieure qui l'enlèvera ce vendredi 1er
mars. 
La tempête a également entraîné de fortes pluies qui ont fait monter le niveau des cours d’eau. Les
deux tronçons qui traversent la Marne d’est en ouest, en passant par Épernay et Châlons notamment,
étaient en vigilance jaune durant toute la semaine. À la station de Damery, placée sur la Marne cham-
penoise, le niveau a atteint 3,18 mètres, lundi matin, soit plus que l’une des crues de référence, de
mars 2007 (2,78 mètres). « Des débordements peuvent être observés dans le secteur de Reuil. Crue
habituelle pour la saison », précise Vigicrues, le système de prévision des crues en France. Heureu-
sement, le lac du Der, qui permet de stocker 350 millions de mètres cube d’eau et ainsi limiter les dé-
bordements, a joué son rôle. Mercredi matin, on atteignait les 3,15 mètres, mais le répit offert par le
beau temps ce jour-là et le taux de remplissage actuel du lac-réservoir marnais (76 %) devraient per-
mettre de garder la situation sous contrôle.

Simon Ksiazenicki

Un arbre a été couché par la tempête Louis, le long de la Marne. © l'Hebdo du Vendredi

Un arbre abattu ce vendredi
place Mendès-France

ENVIRONNEMENT

L es abattages d’arbres émeuvent bien souvent les habitants, lesquels se demandent souvent si
les municipalités n’auraient pas pu faire autrement. La plupart du temps, celles-ci ont recours
aux tronçonneuses en dernier recours, lorsqu’un projet nécessite de faire place nette ou, le plus

souvent, quand l’arbre ne peut être sauvé. C’est ce deuxième cas de figure qui va obliger la ville
d’Épernay à procéder, ce vendredi 1er mars, à l’abattage d’un marronnier de la place Mendès-France. 
L’automne dernier, l’arbre situé entre les rues Gambetta et Jean-Moët a été diagnostiqué par l’Office
national des forêts (ONF). « Il dépérit depuis plusieurs années, 80 % des bourgeons sont secs et il
perd toutes ses feuilles dès l’été », fait savoir la municipalité. L’ONF a suspecté un pourridié racinaire,
une maladie due à un champignon qui s'attaque aux racines des plantes généralement affaiblies et
provoque la pourriture du bois, une diminution de la croissance de l’arbre et parfois, sa mort. L’état
sanitaire du marronnier a été qualifié de « médiocre » et l’ONF a conclu que l’arbre n’avait plus d’ave-
nir. Son état sanitaire et sa proximité immédiate avec la route, qui pourrait présenter un danger pour
les automobilistes, nécessitent donc de procéder à son abattage.

S.K

L’arbre est situé à proximité du théâtre Gabrielle‐Dorziat,
à gauche sur la photo. © Archives l'Hebdo du Vendredi
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Dans la nuit du jeudi 22 
au vendredi 23 février, deux trains
ont été immobilisés en raison
d'arbres couchés sur les voies 
par la tempête Louis. 
Les passagers ont vécu 
une soirée éprouvante.

I ls ne sont pas restés coincés pendant huit
heures, comme les 200 passagers du 
Le Havre-Rouen-Paris, lundi, mais tout de

même cinq heures, aux abords de Mareuil-le-
Port. Jeudi 22 février, un train contenant 
221 passagers a heurté, vers 18 h, un arbre cou-
ché sur la voie par la tempête Louis, provo-
quant un début d’incendie. Partis de Paris à 
16 h 36, les passagers de la ligne TER Vallée
de la Marne ont finalement dû attendre jusqu’à
23 h avant d’être évacués. La préfecture, qui
n’a été sollicitée qu’à 21 h 30 par la SNCF, a
réquisitionné une entreprise de transport afin
d’acheminer les passagers en car vers la salle
des fêtes de Mareuil-le-Port, à quelques kilo-
mètres de Dormans. 
Privés d’eau, de nourriture, de chauffage, et
même de lumière dans les rames, les naufragés
ont finalement pu recevoir de la boisson et de

la nourriture. À partir de 0 h 30, les personnes
les plus fragiles ont été ramenées à Épernay,
Châlons et Reims par les véhicules de la pro-
tection civile ou par des
particuliers, tandis que les
cars ont ramené les autres
voyageurs restants dans la
nuit. Le dernier véhicule a quitté la salle des
fêtes de Mareuil-le-Port vers 4 h 30. Une per-

sonne a été victime d'un léger malaise sans
conséquence et une vingtaine de pompiers, une
dizaine de gendarmes et neuf agents de la pro-

tection civile ont été mo-
bilisés pour porter
assistance aux per-
sonnes. 

Toujours en raison de la tempête Louis, jeudi
soir, un autre train, qui devait rallier Paris, est

resté bloqué en gare de Châlons, jeudi 22 fé-
vrier au soir. « Les 140 usagers, à bord de ce
train, se sont retrouvés livrés à eux-mêmes, a
déploré la CGT des cheminots de Châlons. 
Les deux cheminots présents en gare, dont un
chef, qui remplaçait un agent depuis 4 h du
matin, se sont retrouvés à devoir canaliser les
usagers, excédés de la situation, sans aucun
moyen de substitution ou d’hébergement à pro-
poser à la foule de voyageurs en colère. »
Certains usagers, 78 selon la préfecture, ont
passé la nuit dans ce train chauffé, où de la
nourriture et de l'eau ont été mises à leur dispo-
sition par la SNCF. Leur train a pu repartir le
vendredi, à 6 h 12. Alors qu'une récente grève
des contrôleurs a donné lieu à une passe
d'armes entre la majorité politique du Grand Est
et la CGT des cheminots, cette dernière appelle
« les associations d’usagers à non pas fustiger
les cheminots, mais à trouver, ensemble, des
points de convergence, comme ceux d’avoir des
cheminots, en nombre suffisant, formés à la sé-
curité à bord des trains, sur les quais et dans
les guichets, du premier au dernier train. »

Simon Ksiazenicki

Le préfet Henri Prévost et les services de l’État se sont mobilisés
à Mareuil‐le‐Port, jeudi soir. © DR

TRANSPORTS

Plus de 300 naufragés du rail 
à Mareuil-le-Port et Châlons

À Châlons aussi, un train 
bloqué toute la nuit

Le Grand Est a acté l'ouverture 
à la concurrence du lot de l'étoile
de Reims, comprenant l'offre TER,
trains et bus, du bassin rémois et 
de l'ensemble de l'ex-Champagne-
Ardenne.

L a région Grand Est n'a jamais caché ses in-
tentions. Depuis la loi du 27 juin 2018
pour un nouveau pacte ferroviaire, elle a

toujours annoncé la possibilité d’expérimenter la
mise en concurrence des services dont elle assure
le financement. Des procédures sont d'ailleurs
déjà en cours sur la ligne Nancy-Contrexéville,
fermée depuis 2016, le lot Bruche-Piémont-
Vosges et les deux liaisons ferroviaires transfron-
talières France-Allemagne. Dans la continuité de
ces premiers lots, il a donc été décidé, lors de la
dernière commission régionale permanente du 
23 février, de lancer un processus semblable pour
l'étoile de Reims. Ce lot comprend presque toutes
les liaisons ferroviaires et routières du réseau de
l'ex-Champagne-Ardenne, c'est-à-dire toutes
celles au départ de Reims (hors TGV), mais aussi
les différentes lignes desservant Charleville ou
encore Troyes. Cela représente 4,9 millions de ki-
lomètres par an, soit 14 % de l’offre ferroviaire
régionale du Grand Est. À cela s'ajoute l'offre de
transport routier et ses 2,3 millions de kilomètres,

ce qui représente 30 % de l’offre en région.
« La mise en concurrence des services ferro-
viaires n’est pas une fin en soi, mais un levier à
combiner avec d’autres pour faire progresser la
quantité et la qualité du service offert, et contenir
la hausse des coûts », justifie le conseil régional.
Pour ce faire, la région a opté pour le contrat de
concession, qu'elle juge « particulièrement
adapté pour répondre à des besoins d’intérêt pu-
blic et de gestion d’un service public. ». 

Ce montage présente aussi l'avantage de partager
les risques financiers. « La part de risque liée à
l’exploitation du service est transférée au conces-
sionnaire dès la signature du contrat, et ce,
contrairement à un montage de type marché pu-
blic caractérisé par l’absence de transfert de
risques », appuie ainsi le Grand Est. Le matériel
roulant et les installations de maintenance seront
mis à disposition du futur concessionnaire. Celui-
ci aura pour mission « d'assurer en sécurité, en

performance, et en qualité, l’exploitation des
lignes, la reprise du personnel de SNCF Voya-
geurs, et de concourir à la vente et à la distribu-
tion des titres, à l’information des voyageurs et
aux relations client ». Quant aux coûts des billets
et des abonnements pour les voyageurs, ils seront
fixés par la région en accord avec le nouvel opé-
rateur.
La procédure de mise en concurrence de l'étoile
de Reims ne fait donc que commencer, si bien
que le début d'exploitation par un nouveau
concessionnaire, dont l'identité devrait être révé-
lée en 2026, pour une durée de 8 ans et six mois,
est programmé pour juillet 2028.

Julien Debant

Le début d'exploitation par un nouveau concessionnaire
est attendu en 2028. © l'Hebdo du Vendredi

TRANSPORT

L'étoile ferroviaire de Reims 
bientôt ouverte à la concurrence

Les lignes concernées par le lot

de l'étoile de Reims 
Liaisons ferroviaires  : Reims-Châlons-Dijon,
Reims-Epernay-Château-Thierry, Reims-Fismes,
Reims-Laon, Champagne-Ardenne TGV-Reims-
Charleville-Sedan, Charleville-Givet, Charleville-
Longwy et Charleville-Lille.
Liaisons routières : Chalons-Verdun, Charleville-
Hirson, Langres-Is-sur-Tille, Reims-Charleville,
Reims-Fismes, Reims-Laon, Romilly-Nogent-sur-
Seine, Sedan-La Ferté-sur-Chiers, St-Dizier-Chau-
mont, Troyes-Châlons, Troyes-Laroche Migennes,
Troyes-Romilly et Troyes-Chaumont.



Il n’y a pas d’âge pour se former et enrichir ses compétences !
Recrutements, idées de reconversion, apprentissage, nouvelles
formations : retrouvez notre dossier spécial. p. 7 à 27
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Être employable, 
ça s’apprend
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Les futurs bacheliers ont 
jusqu'au jeudi 14 mars pour 
formuler leurs vœux d'orientation
sur la plateforme nationale 
de l’enseignement supérieur. 
Avec 23 500 formations proposées,
le choix est vaste et mérite 
donc de bien s'informer.

I l ne reste plus que quelques jours pour
les futurs bacheliers, les étudiants en
réorientation et ceux en reprise

d'études qui doivent s’inscrire et formuler
leurs vœux post-bac sur Parcoursup.
Ouverte depuis le 20 décembre, la plate-
forme permet de soumettre jusqu’à dix
vœux qui devront être enregistrés avant le
jeudi 14 mars, à 23 h 59. Débutera alors
une longue phase d’attente, puisque les
réponses des formations arriveront à partir
du jeudi 30 mai.
Parfois présenté comme une « usine à 
gaz », Parcoursup dispose néanmoins
d'une carte de formations, couplée à un
moteur de recherche, facilement utilisable.
Les 23 500 formations qui y sont réperto-
riées disposent d’une fiche de présentation
dans laquelle figurent les dates des jour-
nées portes ouvertes, les critères d’examen
des candidatures, les possibilités de pour-

suite d’études, les débouchés profession-
nels, les taux d’insertion et les éventuels
frais de formation. On retrouve trois types
d'établissements sur Parcoursup : les éta-
blissements publics (78 %), les établisse-
ments privés engagés par contrat avec
l'État (19 %) et les autres formations pri-
vées (3 %), mais tous disposent d’une re-
connaissance de l’État.

Pour bien choisir sa formation, il est
conseillé d’être attentif à plusieurs critères,
notamment le grade du diplôme délivré, la
sélectivité via le taux d’accès (proportion
de candidats qui ont reçu une proposition
d'admission), les frais de scolarité (de 
170 € pour une licence dans le public à
plus de 10 000 € pour des écoles privées)
et les débouchés professionnels. En plus

de ces notices proposées pour chacune des
formations, le mois de mars est également
propice à de nombreux événements liés à
la formation et l’orientation, qui permet-
tent de bien s'informer avant de valider les
choix.

Simon Ksiazenicki

L’inscription à Parcoursup est ouverte jusqu'au jeudi 14 mars.  © l'Hebdo du Vendredi

Dernière ligne droite pour Parcoursup

10 000 formations 
en apprentissage 
L’inscription aux formations en apprentis-
sage passe aussi par Parcoursup. Un peu
plus de 10 000 figurent sur la plateforme
et l’apprentissage permet de formuler
jusqu’à dix vœux supplémentaires, en
plus des dix initiaux. Depuis plusieurs an-
nées, le gouvernement a beaucoup misé
sur l’apprentissage, à grands coups
d’aides financières aux employeurs et
aux centres de formation, qui se sont
traduits par le passage du cap du million
d’apprentis accueillis en 2023. Le site de
Parcoursup vante ainsi que plus de sept
jeunes sur dix ayant suivi des études en
apprentissage de niveau CAP à BTS ont
un emploi sept mois après leur sortie de
formation.





10
www. l h e b d o d u v e n d r e d i . c o m
Du 1 e r  au  7  mars  202 4EMPLOI

FORMATION

Un nouveau Pacte régional 
d'investissement dans les 
compétences a été signé.
Objectifs : proposer des formations
adaptées aux personnes les plus
éloignées du marché du travail 
et répondre aux besoins 
des secteurs en tension.

A près un premier Pacte régional
d'investissement dans les compé-
tences (Pric) couvrant la période

2019-2023, la région Grand Est et l'État
renouvellent leur partenariat jusqu'en
2027, afin « de consolider leurs efforts
conjoints au profit de la qualification des
demandeurs d'emploi ». Le contrat a été
signé vendredi 23 février à Strasbourg, en
présence notamment de Catherine Vau-
trin, ancienne présidente du Grand Reims
et désormais ministre du Travail, de la
Santé et des Solidarités, de Franck Leroy,
président du Grand Est et de Josiane Che-
valier, préfète de région.
L'objectif de ce nouveau Pric est de pour-
suivre l'investissement visant à l'élévation

globale du niveau de compétences des
demandeurs d'emploi et
ainsi contribuer à réduire les
tensions dans les secteurs
en tension. Les publics ciblés
en priorité sont les bénéfi-
ciaires du revenu de solidarité active

(RSA), les travailleurs en situation de han-
dicap, les seniors de plus de
55 ans, les jeunes de moins
de 26 ans et toutes les per-
sonnes en recherche d'em-
ploi sans baccalauréat.

Nouveauté, les demandeurs d'emploi sa-

lariés de l'insertion par l'activité écono-
mique (IAE) deviennent également éligi-
bles aux formations financées par le Pric.
Au vu des besoins de recrutement identi-
fiés dans la région, le programme de for-
mation s'orientera autour de trois axes :
l'accompagnement dans les secteurs stra-
tégiques (industrie, transition automobile,
métiers du numérique, transition écolo-
gique et énergétique et aide à la per-
sonne), l'insertion professionnelle sur les
métiers en tension (consolidation des sa-
voirs de base, formation sur mesure et ap-
prentissage de la langue française) et la
formation pré-qualifiante pour les per-
sonnes très éloignées de l'emploi.
Pour la seule année 2024, ce sont 200 M€
qui sont mobilisés par le Grand Est et
l'État, avec l'objectif de former 20 000 per-
sonnes, en particulier les jeunes, les bé-
néficiaires du RSA, les travailleurs
handicapés et les seniors. À noter que lors
du Pric précédent, un budget de 1,4 mil-
liard avait été alloué sur cinq ans, soit
près de 280 M€ par an.

Julien Debant

Le Pacte régional d'investissement dans les compétences a été signé en présence de Catherine Vautrin, ministre
du Travail, de la Santé et des Solidarités. © Grand Est - Jean-Luc Stadler

Le Grand Est et l'État s'engagent en faveur 
de la qualification des demandeurs d'emploi

Toutes les infos sur
evenement.afpa.fr

Trouvez
votre
alternance
Une formation, un job,
un seul rendez-vous !

23 mars 2024
9h >12h
Centre Afpa de Reims
Rue Général Micheler

Toutes les infos sur
evenement.afpa.fr

Un budget de 
200 M€ en 2024



Les métiers de la Construction 
ont un réseau actif de centres 
formations en région, avec  
notamment les établissements 
de BTP CFA Grand Est. Réseau 
régional N°1 d’établissements 
d’enseignement professionnel 
aux métiers du Bâtiment et des 
Travaux Publics, BTP CFA Grand 
Est joue un rôle essentiel  
dans la formation des futurs 
professionnels du secteur.  
Au plus près des besoins  
des entreprises et des envies 
des apprenants, l’innovation, 
l’excellence et la mobilité en 
font sa force.

L es Centres de Formation d’Apprentis 
(CFA) jouent un rôle crucial dans la 
transmission des 

compétences nécessaires 
afin de répondre aux enjeux 
majeurs d’un secteur en 
constante évolution. BTP 
CFA Grand Est propose plus de 70 formations 
en alternance aux principaux métiers du Bâti-
ment et des Travaux Publics, par contrat d’ap-

prentissage ou de professionnalisation, et enca-
drées par des professionnels qualifiés. Bénéfi-
ciant d’un accompagnement personnalisé, 
chaque apprenti choisi la formation qui corres-
pond au mieux à ses intérêts et à ses objectifs 
professionnels. 
Offrant des formations d’excellence, le CFA du 

BTP de la Marne situé à 
Reims fait bouger les 
lignes, et se distingue grâce 
à sa capacité d’innovation 
au sein de ses formations, et 

à sa rapide adaptation par rapport aux exigences 
et aux besoins du monde professionnel. 
Toujours en recherche d’outils pédagogiques 

novateurs, BTP CFA Marne s’adapte aux nou-
velles générations d’apprentis, utilisant à bon es-
cient leur curiosité pour les nouvelles 
technologies et leur goût 
pour l’expérimentation. 
Les plateaux techniques 
innovants, l’impression 
3D béton, la réalité virtuelle, et les simulateurs 
de conduite d’engin notamment, permettent aux 
apprenants de se former dans un environnement 
stimulant : l’innovation au service de l’appren-
tissage traditionnel du geste ! Une approche dif-
férente des métiers de la Construction qui séduit 
à la fois les apprentis en recherche de concret et 
de réussite par l’action, et les entreprises en de-

mande de compétences spécifiques. 
Les 3 500 apprentis formés chaque année trou-
vent rapidement un emploi et surtout, se bâtis-
sent un avenir prometteur, ouvert sur le monde. 
En effet, le CFA du BTP de Reims accompagne 
les jeunes à se réaliser pleinement en mettant en 
place des activités éducatives, culturelles et 
sportives. Ceux qui le désirent profitent aussi 
d’une mobilité européenne, grâce au pro-
gramme Erasmus + qui donne une dimension 
internationale à leur formation. Enfin, ces jeunes 
carrières prometteuses ont également l’oppor-
tunité de participer aux WorldSkills, LA Com-
pétition des Métiers, valorisant le savoir-faire 
des apprentis, et récompensant la qualité de leur 
apprentissage. Une juste mise en lumière de ces 
métiers de l’ombre. 
Trouvez votre voie parmi les métiers de la 
Construction lors de la journée Portes Ouvertes 
du samedi 6 avril, de 9h à 17h, au CFA du BTP 

de la Marne, situé au 31 
avenue Hoche à Reims. 
L’équipe socio-éduca-

tive, les formateurs et les apprentis présents dans 
lors de cette journée seront heureux de vous 
faire découvrir leurs métiers, les installations 
(ateliers, hébergement, etc.) et répondront à 
toutes vos questions. L’avenir n’attend pas,  
rejoignez-les ! 

� Pratique : www.btpcfa-grandest.fr

PUBLIREDACTIONNEL

… de quoi se faire plaisir !

Le CFA du BTP de la Marne  
fait bouger les lignes !

Innovation, excellence  
et mobilité…
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Inscriptions ouvertes pour la 
5e édition du Village des recruteurs 
Organisée par l’agence Aglaé Events et la ville de Reims,
la 5e édition du Village des recruteurs se tiendra le jeudi
30 mai prochain, de nouveau sur l’esplanade porte de
Mars. L'an dernier, cet événement dédié à l’emploi a
réuni 1 500 visiteurs venus rencontrer des entreprises
privées, des structures publiques ou encore des orga-
nismes de formation. Les sociétés et structures souhai-
tant y participer sont invitées à prendre contact avec
l'organisation : contact@aglaeevents.com ou au 04 72
33 87 56. Le Village des recruteurs a pour objectif de
réunir employeurs et personnes à la recherche d’un em-
ploi, sous la forme d’un job dating organisé directement
sur l’espace public. Ouvert à tous, il rassemble plusieurs
centaines offres d'emploi (CDI, CDD, alternance, stage
et intérim) et de formation.

4  Infos : levillagedesrecruteurs.fr

Le Village des recruteurs de Reims se tiendra le 30 mai sur l'esplanade
de la Porte de Mars. © DR

EN BREF

U n recrutement d’envergure
est à l’œuvre en vue de l’évé-
nement phare de 2024 : les

Jeux olympiques et paralympiques de
Paris. On estime ainsi qu’environ 
25 000 agents seront nécessaires
pour assurer l'accueil et la sécurité
des 15 millions de spectateurs atten-
dus. Filtrage, contrôle des accrédita-
tions, palpation, surveillance des
zones sensibles, protection des aires
de jeu, prévention des accidents en
tribune, gestion des litiges… Les mis-
sions seront nombreuses. Et si la pro-
fession d’agent de sécurité compte
environ 175 000 actifs, elle est déjà
en forte tension.
Ainsi, pour relever ce défi olympique,
les pouvoirs publics et la profession
ont imaginé une formation allégée
dédiée à la sécurité des grands évé-
nements. D’une durée de 106 heures, réparties sur trois semaines (deux en présence et une à distance), cette for-
mation est gratuite et rémunérée à hauteur de 352 € pour les moins de 26 ans et 482 € pour les autres. Pour
trouver une session près de chez soi, il convient de se rapprocher de France Travail (anciennement Pôle emploi).
« L’objectif est de former des agents pour les Jeux olympiques, car il y a des besoins importants, mais aussi de
permettre, derrière, à ces gens de continuer à travailler dans ce domaine », explique Christelle Marquez, directrice
de l’agence France Travail d'Épernay. Pour obtenir le titre complet d’agent de sécurité et une carte professionnelle
valable 5 ans, il faudra néanmoins compléter avec une formation de 69 heures.

S.K
4  Infos : emplois2024.fr

25 000 agents de sécurité à recruter
pour les Jeux de Paris

Environ 15 millions de spectateurs sont attendus à l'occasion
des Jeux de Paris.
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Job dating banque-assurance 
dans les Ardennes
L’École supérieure de la banque (ESB) orga-
nise prochainement quatre job dating, afin
de pourvoir les 660 postes en alternance
ouverts, pour les prochaines rentrées effec-
tives dès mars 2024, dans les établisse-
ments banque-assurance partenaires de la
région Grand Est. L'un d'eux aura lieu dans
les Ardennes, à Charleville-Mézières, le
mercredi 13 mars, de 13 h à 18 h, à la Mai-
son du campus (11, rue Claude-Chrétien),
pour des formations allant du BTS au Mas-
ter 2. La délégation Grand Est de l'ESB pro-
pose des formations en alternance dans
toute la région, à suivre notamment à
Reims pour la Marne. 
Pour postuler aux formations de l’ESB, il
suffit de se rendre sur le site de l’école dans
la rubrique candidat-alternance et de cli-
quer sur « Candidater ». Une fois son dos-
sier éligible, le candidat a accès à de
nombreuses offres en alternance via un
transfert de sa demande aux entreprises
qui recrutent. À noter que le candidat peut
aussi bénéficier sur demande d'une session
de coaching gratuite pour préparer son CV,
sa lettre de motivation et ses futurs entre-
tiens de recrutement. 
Infos : www.esbanque.fr

EN BREF

P lus grand centre de formation dédié à la viti-
culture de la région Champagne-Ardenne, le
lycée viticole et centre de formation d’Avize

accueille chaque année plus de 2 000 apprenants,
des élèves de 3e aux adultes en reconversion. En
plus d’un enseignement professionnel, général ou
technologique à destination des lycéens, l’établisse-
ment propose une large palette de formations dans
les domaines de la viticulture, l’œnologie, le com-
merce, l’œnotourisme et l’agroéquipement. 
Elles s’adressent à tous : aux titulaires d’un brevet,
d’un CAP/BEP, d’un bac, aux professionnels en quête
de spécialisation ou de reconversion et aussi aux
demandeurs d’emploi. C’est dire si le public est
varié !
Afin de présenter son établissement et ses nom-
breuses formations, Avize Viti Campus organise des
journées portes ouvertes le vendredi 22 mars, de 17
h à 20 h, et le samedi 23 mars, de 9 h à 13 h, sur
ses deux sites : le lycée (13, rue d’Oger) et le centre de formation par apprentissage et pour adultes (61, avenue de Maza-
gran). En plus d’une visite de l’établissement, diverses animations ponctueront ces deux journées, notamment les Vino’Folies.
Ce salon des vins français et étrangers est organisé, chaque année depuis près de 30 ans, par les élèves de deuxième année
du BTS technico-commercial option vins, bières et spiritueux. L’occasion, pour les participants, de passer un moment convivial
et, pour les étudiants, de mener un exercice pédagogique grandeur nature. Cette année, le salon aura comme thème les
vins biologiques et engagés pour l’environnement.

S.K
4  Portes ouvertes, vendredi 22 mars, de 17 h à 20 h, et samedi 23 mars, de 9 h à 13 h, 
Avize Viti Campus, 13, rue d’Oger et 61, avenue de Mazagran, Avize.

Portes ouvertes et salon des vins 
à Avize Viti Campus

Le lycée et centre de formation accueille chaque année plus de 2 000 apprenants.
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Sur tous les océans  
et toutes les mers du monde,  
365 jours par an et 24 heures  
sur 24, les 40 000 marins  
assurent la sécurité  
et la protection  de l’espace 
maritime français en mer,  
sur terre et dans les airs.  
Ils assurent des missions  
de renseignement,  
de prévention,  
d’intervention, de protection  
et de dissuasion.

À
 terre ou en mer, le succès des 
unités opérationnelles repose 
sur la force mentale et morale 

des marins. À 
bord des bâti-
ments de surface, 
des sous-marins 
ou depuis un centre de restauration 
collective à terre, les marins des mé-
tiers de la restauration sont essen-
tiels au bon fonctionnement des 
unités, participent et renforcent l’es-
prit d’équipage. 
Ils contribuent pleinement à la réus-
site des forces en leur donnant les 
moyens de tenir dans la durée. Syno-
nyme de diplomatie, de rayonnement 
et de savoir-vivre, la gastronomie est 
depuis de longues années, un pilier 
de la vie du marin. Les métiers de la 

restauration rassemblent et fédèrent 
tous les corps de la Marine, du ma-
telot aux hautes autorités.  
Intégrer la Marine nationale dans ce 
domaine en tant que cuisinier, res-
taurateur ou équipier polyvalent de 
restauration, c’est faire partie d’une 
équipe qui contribue par son savoir-
faire et son savoir-être à faire vivre 
l’esprit d’équipage. De l’élaboration 
du menu, à la préparation des repas, 
au service en salle et à la gestion des 
vivres, ils garantissent du bien-être 
des marins en ayant pour vocation 
d’offrir aux équipages des moments 
de convivialité. 
En mer, en plus d’avoir le moral, il 
faut être autonome en cas de situa-
tions d’urgence, alors les marins oc-

cupent des 
fonctions an-
nexes à leur mé-
tier. Un membre 

de l’équipe restauration peut aussi 
être un acteur direct de la vie opéra-
tionnelle en tant que brancardier, ti-
reur, barreur ou membre de l'équipe 
de visite qui va au contact des bâti-
ments suspects. Embarquer comme 
marin dans la restauration, c’est oc-
cuper un métier ordinaire dans un 
environnement extraordinaire. 
Ainsi, il est possible d’exercer son 
métier de cuisinier sur un sous-marin 
ou d’assurer le service comme mai-
tre d’hôtel auprès d’autorités comme 

un préfet maritime, le ministre des 
Armées ou même la présidence de la 
République !  
Pour se former, il est possible d’in-
tégrer des 
f o r m a t i o n s 
en partena-
riat avec La 
Marine nationale et le Ministère de 
l’éducation nationale, comme les 
bacs professionnels cuisine et com-
mercialisation et service en restaura-
tion (CSR) du lycée polyvalent 
Etienne Oehmichen de Châlons-en-
Champagne (51). Les élèves sont 
formés dans leur lycée et effectuent 
une période de formation en milieu 
professionnel sur un bateau de la 
Marine nationale. 
Il est aussi possible de devenir marin 
dans la restauration même si vous 
n’avez pas de formation dans le do-
maine. La Marine nationale recrute 
et forme chaque année des jeunes à 
assurer des postes dans la restaura-

tion, quel que soit leur niveau acadé-
mique. Pour en savoir plus, rendez-
vous sur le site lamarinerecrute.fr ou 
prenez rendez-vous au centre d’in-

formations et de 
recrutement des 
forces armées 
(CIRFA) le plus 

proche de chez vous.

Crédits photos : Marine nationale

PUBLIREDACTIONNEL

Les métiers de la restauration 
rassemblent et fédèrent

Devenir marin dans la restauration :  
faire un métier ordinaire  

dans un environnement extraordinaire

Cirfa
7 boulevard Desaubeau 

51100 Reims

Crédits photos : Marine nationale

La Marine nationale recrute et 
forme chaque année des jeunes 
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À Champillon et Mutigny, jusqu'à
250 personnes travailleront dans
les deux grands établissements
touristiques, au plus fort de l'été.
Le recrutement se termine, mais il
reste des places à prendre.

D ans les domaines de l’hôtellerie et
de la restauration, c’est déjà l’été.
La haute saison se prépare depuis

plusieurs semaines et la campagne de re-
crutement est déjà bien avancée. Dans le
secteur d’Épernay, les deux hôtels de luxe
que sont Le Royal Champagne de Cham-
pillon (cinq étoiles) et Loisium en Cham-
pagne de Mutigny (quatre étoiles)
recherchent encore activement quelques
postes pour parvenir à assurer la saison es-
tivale.
Du côté de Champillon, 115 personnes tra-
vaillent actuellement au Royal Champagne.
Ils seront environ 150 cet été. « On a déjà
bien avancé sur notre recrutement, se réjouit
Cécile Ferry, directrice des ressources hu-
maines de l’établissement. On capitalise sur
les années précédentes, on a la chance
d’avoir des saisonniers qui reviennent
chaque année. » Après deux saisons mar-
quées par la crise sanitaire en 2020 et

2021, les deux suivantes ont été celles d’un
retour à la normale progressif qui permet
aujourd'hui aux équipes
dédiées au recrutement
d’être plus sereines.
Les capacités d’héberge-
ment des stagiaires, ap-
prentis et alternants ont
d'ailleurs augmenté cette
année, avec désormais une vingtaine de lits

proposés. L’hôtel de luxe cherche encore
quelques postes, notamment de valet de

chambre, de réception-
niste de nuit et d’entretien
des espaces verts. «  On
n’est pas inquiet », confie
Cécile Ferry qui n’organi-
sera pas de « job dating »
cette année, contraire-

ment à la précédente.

À Mutigny, les choses sont un peu diffé-
rentes. Une journée de recrutement a bien
été organisée le 23 février dernier, puisque
Loisium en Champagne proposait 30 postes
en vue de la haute saison. « On a eu une
vingtaine de candidats et on a déjà réussi à
pourvoir douze postes, livre Marine
Richard, la DRH. On savait qu’on n’allait
pas trouver tout le monde en une journée.
On attend encore des candidatures sponta-
nées et on va s’adresser au réseau du
groupe. » La marque Loisium possède en
effet deux complexes hôteliers similaires, en
Autriche. Reste donc à trouver onze CDD et
sept CDI, principalement en cuisine, pour
des postes derrière les fourneaux et en
salle. Si l’établissement compte déjà « beau-
coup de réservations » pour les mois à venir,
il ne sait pas encore s’il parviendra à réunir
les 100 travailleurs dont il aura besoin. « Le
fait d’être éloigné et de ne pas être desservi
par des transports en commun rend les
choses plus compliquées, analyse Marine
Richard. On doit aussi se faire connaître, no-
tamment sur le bassin rémois, car on est un
établissement jeune. » Les personnes inté-
ressées par les métiers de l’hôtellerie et de
la restauration de luxe savent où s’adresser.

Simon Ksiazenicki

Les hôtels de Mutigny et celui, ici, de Champillon, augmentent leurs effectifs
en vue de la haute saison. © l'Hebdo du Vendredi

Les grands hôtels du bassin d'Épernay 
préparent la haute saison

Encore dix-huit postes 
à pourvoir à Loisium 

en Champagne
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E n 2020, Sciences Po
devenait la pre-
mière école à créer

une chaire dédiée au dé-
veloppement durable et à
la transition climatique.
Pilotée conjointement par
l'École des affaires interna-
tionales (PSIA) et l'École
d'affaires publiques (EAP),
cette chaire a pour mission
de faire progresser, dans
une approche transdisci-
plinaire, la formation, l'in-
novation et le débat public
sur la conception et la
mise en œuvre des politiques de développement durable et de transition climatique,
au sein et en dehors de l'Europe. Dirigée par le professeur Marc Ringel, elle s'appuie
sur les enseignements de Sciences Po, partagés au sein de ses sept campus français,
dont celui de Reims, et sur son réseau mondial d'universités, partenaires pour pro-
mouvoir le dialogue académique et formuler des recommandations aux décideurs po-
litiques actuels et futurs du monde entier.
Pour assumer ses ambitions, cette chaire a besoin de partenaires. La Banque européenne
d’investissement (BEI), qui promeut l’enseignement supérieur dans toute l’Europe, en fait partie.
Elle a ainsi renouvelé officiellement son soutien. Comptant parmi les principaux bailleurs de
fonds de l'action climatique et de la soutenabilité environnementale dans le monde,
la BEI continuera donc d'apporter son expertise et son expérience pour renforcer les
programmes académiques de Sciences Po. À l'inverse, l'école l'aidera à développer son
leadership en matière de financement durable en favorisant le dialogue universitaire
avec les principales parties prenantes de la transition énergétique.

Sciences Po soutenue 
pour sa chaire écologique

Sciences Po forme 15 000 étudiants par an dans sept campus, dont
celui de Reims. © DR

Au cœur de l’académie de Reims, 
le GIP FCIP, acteur clé de  
la formation et de l'emploi, fait de 
la mobilité internationale une  
priorité pour les élèves des lycées 
professionnels et technologiques, 
les apprentis et les stagiaires de  
la formation continue des GRETA.

O n aurait tort de penser que la mobilité 
internationale et Erasmus+ sont ré-
servés aux étudiants. Les lycéens en 

route pour le bac pro, les alternants et les sta-
giaires en reconversion peuvent également bé-
néficier d’une expérience à l’étranger ! 
Pour ces publics qui imaginent souvent impos-
sible l’aventure de l’ailleurs, connaître d’autres 
cultures et d’autres pratiques professionnelles est 
un véritable atout dans un parcours de formation. 
Faire un stage en Allemagne, en Irlande, en 
Suède, en Italie, en Espagne... est en effet une 
chance, et pour tous les domaines d’activités. 
Les apprenants en restauration, logistique, com-
merce, sécurité et tellement d’autres secteurs 
peuvent concrétiser leur rêve de gagner en com-
pétences professionnelles partout en Europe ou 
plus loin encore. 
Coordonnant la mobilité internationale pour bon 
nombre de lycées pro de la région, le GIP FCIP 
met en place, en étroite collaboration avec les 
établissements, l'organisation des mobilités en 
amont de chaque projet de stage à l'étranger 

(transports, hébergement…) grâce aux finance-
ments européens Erasmus+. L’équipe gère éga-
lement le retour et la valorisation de l’expérience 
du séjour pour les apprenants qui sont ainsi ac-
compagnés de A à Z. Une logistique qui contri-
bue à rassurer les familles et à lever les derniers 
freins pour que les jeunes osent sortir de leur 
quotidien. Développer ses compétences en pro-
fitant d’une ouverture sur le monde et sur soi, 
voilà l’objectif de la mobilité internationale pour 
des lycéens qui étendent ici leurs perspectives de 
réussite à l’infini. 
La mobilité est plus que jamais un atout pour les 
familles, les jeunes concernés et les entreprises 
qui les emploient. Renseignez-vous auprès de 
votre établissement, car oui, les voyages forment 
la jeunesse ! 

� GIP FCIP - 17 bd de la Paix,  
51100 Reims – Tél. 03 26 61 65 65 
Site : www. gipfcip-reims.fr  
Mail : pole.ei@ac-reims.fr

PUBLIREDACTIONNEL

L’atout mobilité pour la formation 
Ouverture sur le monde et sur soi
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La tournée des 
métiers LVMH 
de retour à Reims
Le mercredi 13 mars, de 11 h à 
17 h, l'hôtel de ville de Reims sera
de nouveau l'hôte de l'événement
« You and me, les métiers d'excel-
lence LVMH ». Il s'agit du rendez-
vous annuel de l’alternance et de
l’apprentissage dédié aux métiers
de la création, de l’artisanat et de
la vente du groupe de luxe LVMH,
organisé depuis 2015. Une occa-
sion unique pour les collégiens,
étudiants, parents, enseignants ou
demandeurs d’emploi de venir dé-
couvrir toutes les formations en al-
ternance et stages, donnant accès
à 280 métiers aussi variés que cou-
turier, maroquinier, joaillier ou en-
core conseiller de vente. Chaque
année, plusieurs milliers de postes
sont à pourvoir au sein des diffé-
rentes Maisons du groupe (stage,
alternance, interim, CDD et CDI).
À noter qu'il est conseillé aux per-
sonnes intéressées de s’inscrire
en amont et de préparer son CV et
sa lettre de motivation.
Infos :
youandme.lvmh.com/content/reims

EN BREF
Plus d'une cinquantaine de métiers
seront présentés, sous forme 
d'escape game, lors du 1er forum
DestiPro. L'événement accueillera 
les collégiens du bassin châlonnais
puis le grand public.

D éjà ancré à Reims et Épernay, le dis-
positif CLEE (comité local école-entre-
prise) a fait son entrée sur Châlons

l'an passé, porté par l'académie et le lycée
Jean-Talon. Objectif : (re)tisser des liens entre
l'Éducation nationale et le monde économique.
Après une première mouture au collège Perrot-
d'Ablancourt, le forum DestiPro voit plus grand
et s'accompagne de nouveaux partenaires pour
son organisation. Il s'installera aux halles du
marché couvert le 22 mars et réunira plus d'une
cinquantaine de professionnels que rencontre-
ront 1 200 collégiens du territoire châlonnais.
« L'idée, c'est d'ouvrir le champ des possibles
et de leur faire découvrir tous les métiers, sur-
tout ceux qu'ils ne connaissent
pas, explique Renaud Vernet,
fondateur de l'Agence51. Du
commerce à l'immobilier, en
passant par l'artisanat, l'agri-
culture, les architectes, les juristes, l'énergie, le
bâtiment, les enseignants, les gendarmes, etc. »
L'accueil et l'orientation des visiteurs seront as-
surés par des lycéens en sections hôtellerie,
communication ou sécurité à Châlons, et l'évé-

nement proposera des approches interactives
pour capter toute l'attention des jeunes : dé-
monstrations, parcours ludique, escape game

sous forme de quiz, etc. « Les
élèves ont préparé cette jour-
née en amont avec leurs pro-
fesseurs, détaille Sébastien
Vacellier, président de Nord-

Est TP et co-pilote du CLEE. Beaucoup ont du
mal à accéder aux stages de découverte en 3e.
On leur donne des pistes pour qu'ils s'interro-
gent sur les métiers vers lesquels ils aimeraient
se diriger. On voudrait aussi mettre en place

une plateforme pour que les entreprises dépo-
sent leurs offres de stages et que les élèves puis-
sent les consulter. » Et parce que l'orientation
professionnelle ne concerne pas exclusivement
les collégiens, le forum ouvrira également ses
portes au grand public.

Sonia Legendre

4  Forum DestiPro, vendredi 22 mars de 9 h à 18 h,
halles du marché couvert, Châlons (accueil du grand
public dès 16 h 30).
Infos : page Facebook « DestiPro ».

Bientôt un nouveau forum des métiers pour les collégiens de Châlons
(ici, ceux de Victor-Duruy, en janvier). © l'Hebdo du Vendredi

1 200 collégiens attendus au forum DestiPro 
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Pour consulter et télécharger 
les guides APRÈS LA 3E

Rendez-vous sur orientest.fr

grâce à la Région !
...�je choisis mon orientationAPRÈS 

LA 3E…

Des pistes pour les
stages de découverte



À l’image du groupe Saint Michel, 
son centre de formation poursuit 
la mission d’accompagner  
les jeunes vers la réussite  
autant professionnelle…  
que personnelle. En offrant  
toujours plus de possibilités  
de se réaliser, ce centre est  
un véritable tremplin  
pour voir plus grand.

L e groupe Saint Michel est un petit  
village où se côtoient près de  
2 000 élèves de tout âge et horizon, de 

la maternelle à l’enseignement supérieur. Dans 
ce cadre d’étude confortable, s’apprennent tout 
autant les matières nécessaires à l’épanouisse-
ment scolaire que le respect de l’autre cher à 
Saint-Vincent de Paul.  « Le savoir-faire et le 
savoir-être » résume Laurent Lefèvre, directeur 
du centre de formation. Le campus fait ainsi 
partie intégrante de l’établissement scolaire et 
il en partage les valeurs humaines. « Notre rôle 
est de donner aux jeunes les compétences at-
tendues le jour de l’examen bien sûr, poursuit-
il, mais c’est également d’aller plus loin, 
d’ouvrir le champ des possibles tant profes-
sionnellement que personnellement. » 
Ce directeur très investi aime son métier et les 
jeunes qu’il est chargé d’accompagner à l’en-

trée de leur vie professionnelle. Et cette vie pro-
fessionnelle peut être multiple grâce à Saint-
Michel qui propose nombre de formations 
certifiantes et en alternance tournées principa-
lement vers le tertiaire et le social : commerce, 
immobilier, assurance, petite enfance, etc. aug-
mentées d’immersions complémentaires et ren-
forcées des voyages à 
l’étranger. Ses formations 
sont ouvertes à tous les 
bacheliers, Laurent Lefè-
vre y tient, précisant 
d’ailleurs la présence d’un référent handicap 
prenant en compte les difficultés d’apprentis-
sage si besoin. « Le groupe Saint Michel n’est 
pas élitiste. Si le parcours de sélection est long, 
les candidats sont choisis moins sur leurs notes 
que sur leur motivation », explique-t-il. 

Encadrés par des formateurs diplômés ou pro-
fessionnels en entreprise faisant preuve de ri-
gueur et d’écoute, les apprenants sont de suite 
plongés dans l’univers du travail. De fait, la pé-
dagogie appliquée s’appuie sur l’accompagne-
ment et la mise en situation, ce qui demande un 
réel investissement. Car avec des études exi-

geantes au rythme de 
deux jours en formation 
et trois en entreprise, 
l’engagement doit être 
total. « Je crois à la pé-

dagogie de projet. L’apprenant est acteur de 
son avenir et nous l’aidons simplement à at-
teindre son objectif. » Une conception de la for-
mation où les compétences s’acquièrent 
naturellement et de façon concrète, adaptée aux 
personnes et aux demandes du monde de l’en-

treprise. 
Depuis l’ouverture de ce centre de formation 
en 2000, la pédagogie active a fait ses preuves, 
puisque ce sont près de 80 % d'embauches 
quasi immédiates dans des domaines porteurs 
avec une offre de formation déjà large qui gran-
dit sans cesse. « Nous n’attendons pas qu’il y 
ait une forte demande des entreprises pour tel 
ou tel secteur, nous anticipons pour être prêts. 
Nous sommes d’ailleurs en train de finaliser la 
rentrée prochaine. » Une instantanéité néces-
saire pour répondre aux exigences du monde 
professionnel. Toujours un coup d’avance. 

� Groupe Saint-Michel - 39 rue Martin Peller, 
51100 Reims - tél: 03 26 77 62 86 
Site: www.groupesaintmichel.fr

PUBLIREDACTIONNEL

La formation vous ouvre  
le champ des possibles

« Je crois à la pédagogie 
de projet »
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E n partenariat avec France travail et huit agences d'intérim du bassin
rémois, le centre commercial de Cormontreuil organise la seconde
édition de son job dating, jeudi 14 mars de 9 h à 16 h. Sur place,

de nombreuses offres d'emploi seront consultables, dans des secteurs d'ac-
tivité variés : cuisine, comptabilité, industrie, transport, bâtiment, com-
merce, ressources humaines, etc. L'événement réunira aussi plusieurs
organismes de formation professionnelle, comme l'Afpa, Propuls forma-
tion, Reims espoir et Promotrans, qui proposera pour l'occasion des essais
sur un simulateur de conduite de poids lourd et de bus. Présentes égale-
ment : la Mission locale, l'Ecole de la 2e chance et l'Armée. De son côté,
le centre de Cormontreuil recrute un boulanger, un cuisinier et un employé
commercial en CDI pour l'hypermarché Cora. Inscriptions préalables pos-
sibles sur centre-commercial-cormontreuil.fr.

Job dating au centre commercial
de Cormontreuil

La première édition du job dating avait connu un beau succès, dans la galerie de Cora
Cormontreuil. © DR

D evenir prof sans concours,
c’est possible ! Face à la
crise du recrutement des

enseignants, les académies sont de
plus en plus à la recherche de
contractuels pour assurer les cours
et répondre à des besoins de postes
vacants. Celle de Reims est concer-
née. 
Les conditions de diplôme pour être
recruté sont fixées à bac +3 dans
les disciplines d’enseignement gé-
néral ou bac +2, assorti d’une ex-
périence professionnelle, pour les
disciplines d’enseignement profes-
sionnel. Dans le premier comme le
second degré, l’enseignant contrac-
tuel est recruté en CDD, à l'année,
à temps plein ou partiel. Le contrat
est fixé pour la durée du besoin à
couvrir. S’il s’étend sur toute une
année scolaire, le contrat comprend alors toutes les vacances scolaires et s’arrête à la veille de la
rentrée suivante. La rémunération, comprise entre 1 900 et 2 100 € bruts mensuels pour un temps
complet, dépend des qualifications et de l'expérience professionnelle dans les domaines. 
Comme la plupart des académies, celle de Reims, qui regroupe les départements de la Marne, la
Haute-Marne, l’Aube et les Ardennes, propose actuellement des postes de professeur contractuel
de lettres modernes, de langues, d’arts appliqués, d’éducation musicale, de biotechnologies et
d’économie-gestion.

S.K
4  Infos : ac-reims.fr

L'académie de Reims recrute 
des professeurs contractuels

Un professeur contractuel peut être recruté à bac+3 ou bac+5. © l'Hebdo
du Vendredi

Poursuivez vos études 

au Cnam !

Après votre BTS, BUT, DUT, prépa ou votre licence, 

spécialisez-vous en assurance, commerce 

marketing, comptabilité, entrepreneuriat, gestion, 

immobilier, management, RH, tourisme, BTP, 

informatique, métiers de l’industrie.

à Bazeilles, Châlons-en-Champagne, Chaumont, 

Reims, Saint-Dizier, Sedan, Verdun... 

et dans tout le Grand Est !

Informations et inscription : 

alternance@cnam-grandest.fr 

www.cnam-grandest.fr
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Avec 1 600 apprentis dans la
Marne et près de 300 jeunes 
accompagnés par différents 
dispositifs, Alméa formations
adapte ses cursus aux effectifs 
et aux besoins des territoires.

L a Digitale académie, qui propose aux
jeunes de 18 à 30 ans des formations
à distance allant du BTS au master,

principalement dans les secteurs du tertiaire,
pouvait jusqu'ici être confondue avec le centre
de formation parisien DigitalAcademy, consa-
cré, lui, au digital. La voici rebaptisée « Cam-
pus by Alméa » et en passe d'essaimer à
Reims. « Elle s'installera à la rentrée de sep-
tembre sur notre site existant, allée des Lan-
dais, quartier Croix-Rouge, précise Florian
Mouchel, directeur de la communication et du
développement chez Alméa formations. On
vise une vingtaine d'étudiants au démarrage.
On s'adresse à ceux qui n'ont pas la possibilité
de poursuivre leur cursus loin de chez eux.
Pour des raisons de mobilité, financières, fami-
liales ou autres. Il y a un vrai vivier de jeunes
sans solution sur le bassin rémois. » Le site de
Châlons, créé en 2019 et désormais aménagé
dans les locaux des Arts et Métiers, fédère à ce
jour 32 jeunes. Ici, l'objectif initial était fixé à
45 en 2024. « On s'en rapproche », estime le
référent. Ce dispositif bénéficie des fonds eu-
ropéens, des aides de l'État et de Châlons
Agglo. « Des discussions sont en cours avec

d'autres collectivités, notamment la ville de Reims
et la communauté urbaine du Grand Reims. »
Sur les 3 400 apprentis qu'accompagne Alméa
à l'échelle champardennaise, 1 600 sont for-
més dans les CFA de la Marne. Cet effectif a
augmenté d'environ 4 %
comparé à l'an passé, avec
quelques disparités d'un ter-
ritoire à l'autre. D'où certains
arbitrages à venir. « On
constate une baisse des effec-
tifs sur le site de Châlons
pour la formation charcuterie, illustre Florian
Mouchel. On la recentrera donc dans l'Aube
et les Ardennes dès la rentrée prochaine, en
aidant les jeunes qui devront changer de dé-

partement pour suivre leur apprentissage.
On prendra en charge leurs frais d'internat et
de transports en commun. » La même problé-
matique se pose pour la filière arts du service,
actuellement dispensée à Châlons et dans

l'Aube. Elle pourrait aussi
quitter la ville-préfecture.
« On regardera les effectifs
de septembre et on verra, en
2025, ce qu'on décide de
faire. »
Parallèlement, le titre profes-

sionnel de niveau III « commis de cuisine » sera
intégré à Châlons dès septembre. « C'est un
cursus d'un an en alternance pour les deman-
deurs d'emploi ou les personnes en reconver-

sion, plutôt après 25 ans. On répond aux
besoins des entreprises dans les métiers de la
restauration. »
D'autres réflexions sont en cours pour faire
évoluer les formations d'Alméa et les adapter,
notamment aux enjeux de la transition écolo-
gique. « En particulier nos filières automobile
et photovoltaïque. » Cette dernière prendra
d'ailleurs encore plus d'ampleur suite à
l'agrandissement du site de Vatry. La livraison
d'une extension d'environ 600 m2, construite
dans le prolongement de l'actuel bâtiment, est
espérée au premier semestre 2025.

Sonia Legendre
Le « Campus by Alméa » (ex-Digitale académie) fera son entrée
à Reims en septembre prochain. © l'Hebdo du Vendredi

Changement à Reims et à Châlons pour les jeunes apprenants

Les « Graines de pâtissier »
en immersion dans la Marne 
La seconde édition du programme
« Graines de pâtissier » accueille une di-
zaine de stagiaires de 16 à 25 ans suivis
par l'École de la 2e chance (E2C) du nord
marnais. Objectif de ce parcours co-
construit avec Alméa Formations, la fon-
dation Valrhona et l'enseigne Case à
Pain, qui compte huit implantations à
Reims et alentour : leur proposer une im-
mersion de 4 à 6 mois dans les coulisses
du métier grâce à des visites, des ateliers
et des stages, au sein du CFA de Châlons
et de différentes boulangeries-pâtisseries
partenaires.

3 Esplanade Roland Garros - Zone Farman - 51100 Reims 

www.esireims.fr

ESIREIMS, L’INGÉNIEUR DE DEMAIN !

< Plaquette

Retrouvez-nous sur

Tu es en BUT ?
Tu peux postuler

en cycle ingénieur 
sur dossier et entretien !

Si tu es en licence scientifique
(maths, physique,chimie,  

biologie... ), tu peux postuler 
en cycle ingénieur 

 sur dossier et entretien !

Tu es en CPGE

avec le concours Polytech,

tu peux postuler 

à l’ESIREIMS !

Tu es en terminale
spé maths, physique, 

chimie, SVT... Tu peux postuler sur Parcoursup ESIREIMS
pour entrer directement à l’école en classe préparatoire !

L’ESIREIMS, Ecole nationale Supérieure d’Ingénieurs de REIMS.

Commission 
des titres d’ingénieur

Packaging/ Énergétique/ Génie Urbain et Environnement Visite virtuelle >

La filière charcuterie
quittera Châlons 

en septembre
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Une semaine pour tester la vie 
universitaire à Reims et Châlons
En période de saisie des vœux d'orientation dans
Parcoursup, l'opération « Un jour à l'Université » est l'oc-
casion pour les lycéens de se mettre dans la peau d'un
étudiant le temps de quelques heures. Ainsi, du lundi 4
au vendredi 8 mars, l'Université de Reims Champagne-
Ardenne ouvre les portes de ses sites de Reims, Châlons
et Troyes à tous ceux qui veulent vivre une expérience
immersive en venant suivre un ou deux cours, mais aussi
visiter les campus et les résidences universitaires, dé-
couvrir les bibliothèques, participer à des ateliers avec
des étudiants de l'établissement champenois ou encore
déjeuner dans les restaurants universitaires. Attention,
ouvertes depuis le 5 février, les inscriptions pour partici-
per à cet événement se terminent le vendredi 1er mars.

4  Infos : univ-reims.fr/unjouraluniversite

Vue du campus universitaire de Croix-Rouge
à Reims. © l'Hebdo du Vendredi

EN BREF

S 'appuyant sur une vision com-
mune axée « sur la transforma-
tion responsable des régions et

des communautés », sept universités eu-
ropéennes se sont rassemblées pour
donner naissance à l'alliance Invest qui
signifie « Innovations of regional sustai-
nability ». L'acte de naissance a été
signé officiellement le 23 janvier à
Reims, sur le site du campus Croix-
Rouge, en présence des représentants
des différents partenaires et soutiens du
projet.
Ce collectif regroupe l'université de
Reims Champagne-Ardenne (URCA),
l'Université d'agriculture de Nitra en
Slovaquie, l'Université d'agrobusiness et
de développement rural de Plovdiv en Bulgarie, l'Université de sciences appliquées de Carélie en Finlande, l'Uni-
versité de Thessalie en Grèce, l'Université de Cordoue en Espagne et l'Université de Milan-Bicocca en Italie. En-
semble, les sept établissements accueillent plus de 140 000 étudiants. 
L'objectif d'Invest est « d’inventer le futur de l’université en Europe, grâce une stratégie de formation et de re-
cherche commune d'excellence, qui passe par des modes d’enseignement novateurs grâce à l’échange de bonnes
pratiques et une approche interdisciplinaire ». Cette volonté commune doit ainsi se traduire notamment par la
promotion du multilinguisme et de valeurs autour de l'identité européenne, et un souhait « d'ouverture à la société
afin de répondre aux grands défis actuels ». Cela inclut l'avancement des connaissances, l'amélioration de la qua-
lité et de la pertinence de l'enseignement supérieur et de la recherche, le renforcement des liens entre formation,
recherche et innovation, l'amélioration de l'employabilité et des compétences, ainsi que l'utilisation efficace des
technologies numériques et de la science ouverte.Dans le cadre de cette alliance, l'URCA coordonne la création
d'un centre d'excellence en recherche, développement et innovation, construit en cohérence avec les universités
partenaires et en cohérence avec l'institut international en bioéconomie et environnement EXEBIO.

J.D

Sept universités européennes, dont 
celle de Reims, créent l'alliance Invest

Le lancement officiel du projet européen Invest s'est tenu mardi 23 janvier à Reims,
au sein de l'Université de Reims Champagne-Ardenne.  © Urca
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Originaire d'Épernay et maçon 
de métier, Stéphane Pedrini 
s'est lancé dans la création de la
microbrasserie La Gounasse 
à Verdon, entre Montmirail et 
Dormans. Il espère en faire 
son unique activité d'ici trois ans.

D ans la famille Pedrini, on est artisan
maçon depuis deux générations.
« Mon papa et mes deux frères sont

aussi du métier, souligne Stéphane Pedrini,
qui a monté son entreprise de maçonnerie en
1998. J'ai suivi le cursus classique, CAP puis
bac pro, avant de m'enga-
ger dans l'armée. Je suis
vite revenu à la maçonne-
rie ! C'est un métier passion,
mais j'en ai fait un peu le
tour aujourd'hui. J'ai 48 ans, j'aspire à d'au-
tres choses. » L'opération d'une hernie discale
et l'introspection offerte par les confinements
de la période covid l'ont conforté dans sa ré-
flexion. « Sur la façon dont on sollicite sans
arrêt notre corps en maçonnerie, quelles que
soient les conditions climatiques. Et plus lar-
gement, sur le temps qu'on accorde au tra-
vail, souvent au détriment du perso, parce

qu'on a toujours la tête dans le guidon. »
Si l'univers brassicole n'était pas une évi-
dence au départ, il s'est imposé comme tel à
Stéphane lors d'un stage partagé avec des
amis, chez lui. « Ça a été une vraie décou-
verte. J'ai toujours aimé cuisiner. On retrouve
un peu de cela dans l'élaboration des
bières : l'assemblage des ingrédients, la re-
cherche et la création de recettes originales.
J'ai voulu approfondir. Je me suis énormé-
ment documenté sur l'histoire brassicole, les
techniques, l'outil, etc. » Des stages de for-
mation théorique et pratique en région pari-
sienne lui ont ensuite permis de se
perfectionner et d'appréhender différents
modèles économiques. « On a pu visiter plu-

sieurs brasseries, de la toute
petite structure à la très
grosse production. »
Lui a opté pour une micro-
brasserie, limitée à un vo-

lume annuel de 100 hectolitres, et pour le
statut d'autoentrepreneur. « La première ma-
chine que j'ai achetée pour mes tests repré-
sentait 60 litres, se souvient-il. J'ai investi
progressivement, sur mes deniers personnels,
pour développer l'outil. Désormais, j'ai une
capacité de 5 hectolitres par brassage.
Je tiens à cette production raisonnée, à taille
humaine. »

L'activité de La Gounasse, nom donné à cette
brasserie, a officiellement débuté en février
2022, dans un bâtiment aménagé par Sté-
phane Pedrini au sous-sol de son habitation,
à Verdon. Ses cuvées sont commercialisées
depuis bientôt un an. « On l'a baptisée ainsi
pour marquer les esprits,
sourit l'artisan. C'est parti
d'un brainstorming entre
amis. On entend le mot
« goût », c'est aussi un clin
d'œil au sketch « Spice di
counasse  » des Guignols, dans les années
2000. Et puisqu'on est motards avec ma com-
pagne Séverine, également très impliquée
dans l'aventure, on a choisi un logo en adé-
quation. »
Toutes affinées en cave pendant trois à qua-
tre mois avant leur mise en production, les
bières de La Gounasse sont fabriquées selon
la méthode traditionnelle : non filtrées, non
pasteurisées, sans conserva-
teur ni ajout de sucre pendant
le brassage. « On en intègre
un peu uniquement pour la re-
fermentation, en bouteille ou
en fût. On procède à l'extrac-
tion complète du malt, puis on laisse les le-
vures faire leur œuvre. Ça rend le produit
vivant, ça lui permet de se bonifier dans le
temps, tout en préservant les qualités nutri-
tionnelles des ingrédients. »
Le malt provient du Grand Est et les hou-
blons, fournis par une centrale rémoise, sont
cultivés en France, en Angleterre et en Tché-
quie. « On en utilise une douzaine, parfois
plusieurs dans une même recette. Je ne suis
pas fan de l'amertume. Mes bières sont plu-
tôt rondes en bouche, faciles à boire, mais
avec du caractère. » Certaines s'agrémentent
de pulpes de fruits – fraise des bois ou pêche
blanche, notamment – quand d'autres révè-
lent, grâce à la torréfaction des malts, des

notes de café et de chocolat. Elles sont label-
lisées « Made in Marne » par le conseil dé-
partemental et bénéficient à ce titre d'une
belle visibilité sur des événements tels que la
Foire de Châlons, les marchés de Noël, le
salon Destination Marne, etc.

Pour l'heure, Stéphane jon-
gle entre ses deux activités
de maçon et brasseur. À
moyen terme, il aimerait se
consacrer à La Gounasse
et la rendre autonome fi-

nancièrement, pour en vivre. « Nos coûts de
production ne sont pas ceux des brasseries
industrielles, analyse-t-il. De plus en plus de
restaurants font le pari des bières artisanales
et locales. J'échange avec différentes tables,
les gîtes du secteur, les épiceries fines et les
caves à vins, ainsi qu'avec d'autres micro-
brasseries, nombreuses sur le marché.
L'achat de fûts et la location de tireuses fonc-

tionnent très bien. On va
avancer sur l'accueil du pu-
blic, avec davantage de dé-
gustations et des stages.
J'espère organiser un pique-
nique à La Gounasse aux

beaux jours. » Dans l'esprit convivial et au-
thentique qui lui est cher.
L'artisan encourage celles et ceux qui,
comme lui, souhaitent changer de cap pro-
fessionnel. « Rien n'est impossible lorsqu'on
est motivé. Mais il faut rester vigilant et lu-
cide. Les indemnités, quand elles existent, ne
durent qu'un temps. Une réorientation de-
mande beaucoup d'investissement personnel,
surtout si l'on crée son entreprise. Ça im-
plique de repartir à zéro, de réapprendre un
métier en se formant et de se donner les
moyens de concrétiser son projet. » D'où l'im-
portance de le réfléchir mûrement en amont.

Sonia Legendre

Stéphane Pedrini, fondateur de la microbrasserie La Gounasse. © Charles Lafon / Département de la Marne

Stéphane Pedrini, artisan maçon 
devenu artisan brasseur, à Verdon

Clin d'œil aux Guignols
et aux motards

Refermentation en
bouteille et en fût

Formation théorique 
et pratique
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Football : les Rémoises 
à Fleury
Après la trêve internationale, lors de la-
quelle l’équipe de France s’est inclinée en
finale de la Ligue des nations en Espagne
(2-0), les joueuses du Stade de Reims
(5es) retrouvent le chemin du champion-
nat de Division 1, ce samedi 2 mars.
À 13 h 30, elles seront sur la pelouse de
Fleury (6e), pour la 16e journée.

Basket-ball : les Pétillantes
en déplacement
Après cinq défaites de rang, le Cham-
pagne Basket féminin a retrouvé la sa-
veur de la victoire, vendredi 23 février,
face à Illkirch-Graffenstaden (80-63).
Un succès qui ne permet pas aux Pétil-
lantes de faire un bond au classement (9e
sur 12), mais qui a le mérite de leur re-
donner un peu le sourire au cœur d'une
saison bien compliquée. Samedi 2 mars,
elles ont rendez-vous sur le parquet de la
Tronche-Meylan (7e).

Gala de MMA amateur 
ce week-end à Reims
L'association Europe Top Team Reims (ETT
Reims), qui compte un peu plus de 500
adhérents, accueille l’ETT Fighting, un
gala de MMA, ce samedi 2 mars à Reims.
L’événement se déroule à la halle univer-
sitaire, avec 12 combats amateurs de
MMA programmés dans l'octogone.
Le meilleur combattant de la soirée aura
l’opportunité de combattre à la Reims
Arena, le 24 mai, à l’occasion de la 16e
édition de l’Hexagone MMA.

EN BREF
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En marquant deux fois au Havre,
l'attaquant Mohamed Daramy 
a retrouvé la confiance. 
À concrétiser, samedi, 
lors de la réception de Lille.

C ’est la recrue la plus onéreuse de l’his-
toire du Stade de Reims (12 M€), mais
à seulement 22 ans, personne n’attendait

de Mohamed Daramy qu’il marque autant de
buts que Folarin Balogun l’an dernier (21 unités).
L’international danois, arrivé de l’Ajax Amster-
dam l’été dernier, n’est d’ailleurs pas un pur bu-
teur, plutôt un ailier gauche. Mais avec
aujourd’hui cinq passes décisives et quatre buts,
dont les deux derniers inscrits au Havre (victoire
1-2), dimanche dernier, Daramy est désormais le
joueur le plus décisif du club champenois.
« Avant le match,  je lui ai demandé quand il
avait marqué pour la dernière fois et il m'a ré-
pondu avec un doublé, c'est magnifique, chapeau
à lui ! », se réjouissait son entraîneur, Will Still,
extatique après cette victoire arrachée dans les
derniers instants à dix contre onze.
Pourtant, la disette a été longue puisque l’ancien
de Copenhague n’avait plus marqué depuis le 
26 septembre, lors d’une belle victoire à Lille (1-
2), un adversaire que « Mo’ » et ses partenaires
retrouvent, à Delaune, ce samedi après-midi. Son
coach lui a quand même fait confiance
(22 matches de Ligue 1, 16 titularisations),

par conviction que le Danois avait beaucoup à
apporter, mais aussi en raison de l’absence de
plusieurs éléments, en début d’année.  « Il a tout
le talent du monde, toutes les capacités pour pas-
ser encore une étape dans sa carrière. Son effi-
cacité, c'est son axe de progression, il ne marque
pas assez, a néanmoins reconnu Still. Au-delà de
ça, il est percutant, il va vite, il a un dribble et un
crochet qui font très, très mal, c'est un super
joueur. »
Entré en fin de partie face à Lens (1-1) et à 

30 minutes de la fin au Havre, le Danois devrait
logiquement débuter face à Lille. À lui de conser-
ver cette bonne forme pour aider Reims dans sa
dernière ligne droite. « Il faut entamer ce sprint
final, on a deux matches super compliqués qui
nous attendent avec Lille (5e) et Paris (1er) », a
rappelé Still. Un défi pour Daramy ?

Simon Ksiazenicki
4 Reims - Lille, samedi 2 mars, à 17 h, au stade
Auguste-Delaune et sur Prime Video

Double buteur au Havre, Mohamed Daramy a mis fin à une longue disette. © l'Hebdo du Vendredi

FOOTBALL

Le Stade de Reims droit au but ?

Retour à la normale 
pour le Champagne Basket

BASKET-BALL

L a parenthèse est close. Le parcours bril-
lant de Thomas Andrieux et de ses
joueurs dans les deux coupes s'est, en

effet, achevé en l'espace de huit jours, à
chaque fois face au même adversaire : Vichy.
D'abord le dimanche 18 février, sur la dernière
marche de la Leaders Cup, au terme d'un
match disputé jusqu'au bout, mais au final
perdu après prolongation (97-90). Une défaite
d'autant plus douloureuse qu'en plus d'offrir un
premier trophée à l'Union marnaise, un succès
dans cette compétition lui aurait garanti sa
place en playoffs. Puis le lundi 26 février, cette
fois aux portes du top 8 de la Coupe de France,
à l'issue d'une rencontre encore très serrée
jouée à René-Tys (83-80). Deux défaites qui
font mal à la tête et que le Champagne Bas-
ket doit vite évacuer pour se concentrer sur
l'essentiel, à savoir le championnat, avec l'ob-
jectif de terminer parmi les huit premiers afin de participer à la phase finale. 
Victorieux de six de ses sept matches de Pro B en 2024, Mathis Keita et ses coéquipiers (11e) doivent donc reprendre
le fil d'une belle série qui leur a permis de redevenir un prétendant légitime au haut du classement, après une première
partie de saison très décevante. Ce retour aux affaires quotidiennes débute ce vendredi 1er mars, du côté de l'Arena
du Futuroscope, face à Poitiers (7e), avant d'enchaîner, une semaine plus tard, dans une autre Arena, celle de Reims,
à l'occasion de la réception de Pau-Orthez (5e), club historique du basket français, relégué en Pro B l'été dernier.

Julien Debant

4 Poitiers - Champagne Basket, vendredi 1er mars, à 20 h, à l'Arena de Poitiers.
Champagne Basket - Pau-Orthez, vendredi 8 mars, à 20 h, à l'Arena de Reims.

Le Champagne Basket retrouve le championnat avec l'objectif de
poursuivre sa remontée au classement. © l'Hebdo du Vendredi

Des champions du monde 
et olympiques à Châlons

ESCRIME

E n juin 2023, le cer-
cle d'escrime de
Châlons avait déjà

organisé les championnats
de France au Capitole. Il
accueillera un autre événe-
ment majeur ce week-end :
le circuit national senior
épée homme «  Daniel
Bussy  ». L'élite de l'es-
crime française sera réunie
dans la ville-préfecture de
la Marne pour l'occasion,
avec deux temps forts au
programme. D'abord,
l'épreuve open samedi 2
mars (de 12 h à 18 h), à laquelle participeront environ 350 tireurs. Ensuite, la sélection
des 96 meilleurs tireurs français, dimanche 3 mars (début des matches à 8 h, finale à
15 h 30), en présence de nombreux athlètes médaillés, dont ceux de l'équipe olympique.
On citera notamment, parmi les champions attendus, Romain Cannone (médaillé d'or
aux JO de Tokyo en 2021 et champion du monde 2022), Yannick Borel (quadruple
champion d'Europe entre 2016 et 2022, champion du monde 2018 et vice-champion
du monde 2023), Paul Allègre (champion de France 2023 et d'Europe U23), Jean-Jo-
seph Kendrick (champion du monde universitaire 2023 et juniors 2021) ou encore
Alex Fava (champion de France 2019 en individuel et champion du monde 2022 en
équipe). Du lourd !

S.L
4 Circuit national senior épée homme « Daniel Bussy », samedi 2 (dès 12 h) et dimanche
3 mars (dès 8 h, finale à 15 h 30), palais des sports Pierre-de-Coubertin, Châlons. 
Entrée libre.

Déjà présent lors des championnats de France en
juin, Romain Cannone sera de retour à Châlons ce
week‐end. © Cercle d'escrime de Châlons
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APPARTEMENTSMAISONS

� EXCLUSIVITÉ : CERNAY LES REIMS : 
Belle parcelle constructible d'une superficie de 553 m² situé dans le village  
Réf. 4343 Prix : 189.500 euros

TERRAIN À BÂTIR GRANGE À RÉNOVER

� LIMITROPHE REIMS / TINQUEUX :
Dans résidence, appartement de 4 pièces avec une vue panoramique sur la ville,  
composé d'une belle entrée avec placard, une cuisine, un salon-séjour donnant sur un balcon - 
 2 chambres - salle de bains - Dressing et wc. Cave et garage fermé
Appartement très lumineux et fonctionnel  
Classe énergie : D  
Réf. 4331    Prix : 174.000 euros 

� BOULEVARD DE LA PAIX :
 Dans résidence sécurisée, emplacement de parking extérieur.  
Réf.4206   Prix : 18.700 euros

� AVENUE DE LAON / CHARLES ARNOULD : 
En coeur d'ilot,  appartement traversant de 4 pièces avec terrasse et garage fermé. Offrant : séjour 
double donnant sur la terrasse - cuisine aménagée - 2 chambres - salle de douche - cellier -             
nombreux rangements. 
Appartement très agréable et lumineux 
Classe énergie : C 
Réf. 4287     Prix : 180.000 euros

� EXCLUSIVITÉ  SECTEUR CLAIRMARAIS : 
Maison ancienne de 4 pièces à rafraîchir avec courette. Offrant séjour - 
cuisine - salle de douches - 2 chambres - bureau. Cave et garage attenant. 
Classe énergie : G 
Réf 4292  Prix : 168.500 euros

� EXCLUSIVITÉ. SECTEUR PLACE LUTON : 
Maison ancienne de 4 pièces principales avec cour et dépendance. Composée d'une entrée 
desservant un séjour, une cuisine. A l'étage : 3 chambres, une salle de douche/Wc.  
Grenier aménagé - Dressing. 
Classe énergie : E 
Réf. 4340  Prix : 168.500 euros 

� EXCLUSIVITÉ CERNAY LES REIMS :  
En retrait de la rue, Sur une parcelle de 475 m²,belle grange à aménager de 190 m² avec jardin et 
dépendance. 
Réf. 4342    Prix : 210.500 euros

� EXCLUSIVITÉ. SECTEUR CHARLES ARNOULD  :  
Dans résidence avec ascenseur,  appartement traversant de 3 pièces principales en parfait état, 
composé d'une entrée desservant un séjour, une cuisine aménagée donnant sur une loggia,  
2 chambres, une salle de douche, un dressing. Cave. 
Appartement très lumineux et fonctionnel 
Classe énergie : D 
Réf. 4334   Prix : 148.000 euros

� SELLES : 
Grange d'une superficie de 552 m² avec une belle largeur, pouvant être aménagée ou à usage de 
stockage avec un accès directe sur la rue  
Beaucoup de possibilité
Réf. 4356 Prix : 122.000 euros 

� SECTEUR BOULEVARD PASTEUR / RUE DE SILLERY : 
Idéal investisseur, dans résidence sécurisée avec ascenseur, appartement de 2 pièces  en parfait état. 
Offrant : un vaste séjour avec cuisine ouverte et aménagée - 1 chambre - une salle de douche. 
appartement très agréable à vivre. 
classe énergie : C 
Réf.4351 Prix : 127.000 euros 

� COULOMMES LA MONTAGNE :
Au cœur du village, dans un parc arboré,   Lotissement de 16 
parcelles viabilisées d’une superficie de 451 m² à 605 m².  
Dossier à l’Etude

PARKING

� SAINT SOUPLET SUR PY : 
Au coeur du village, belle parcelle constructible et viabilisée d'une superficie de 1.000 m². 
Réf.3508     Prix : 45.000 euros   

� EXCLUSIVITÉ MERFY : 
Au coeur du village, maison de village de 7 pièces à rénover avec jardin et dépendance.                         
Offrant : une cuisine - un salon/séjour - une salle de douche / chaufferie. A l'étage : 5 chambres.                            
Au dessus un grenier aménageable. Garage et dépendance.  
Classe énergie : G  
Réf. 4337  Prix : 197.000 euros 

� SECTEUR LUNDY/BOULINGRIN :
Résidence de standing avec gardien et ascenseur, appartement traversant de 5 pièces avec balcons, 
idéalement situé au calme avec une belle vue dégagée sur les jardins .  
Offrant une entrée desservant un séjour double donnant sur un grand balcon - une cuisine          
aménagée - une arrière cuisine - un dégagement pour la partie nuit avec 3 chambres donnant sur 
un balcon -  salle de douche - salle de bains - nombreux rangements. Cave et garage. 
Très agréable à vivre 
Classe énergie : C 
Réf.4360    Prix : 453.000 euros

� SECTEUR CAMILLE LENOIR :
Appartement de 3 pièces ayant conservé le charme de l'ancien. Offrant une entrée desservant 
la cuisine - le salon et la salle à manger - une chambre - une salle de bains /wc.  
Appartement très lumineux avec une bonne distribution.  
Classe énergie : F  
Réf. 4348  Prix : 179.000 euros 

� WITRY LES REIMS : 
Sur une parcelle de 1.430 m² arborée, Maison récente sur sous-sol total de 10 pièces principales 
dont 3 studios indépendants pouvant être loués.  
La maison est composée d'un hall d'entrée desservant un vaste séjour avec cheminée d'env. 58m² 
donnant sur une terrasse, une salle à manger ouverte sur la cuisine aménagée et sur la terrasse,  
un dégagement avec de nombreux rangements distribuant 3 chambres, une salle de de bains  
et salle de douche.  
A l'étage : un palier / Mezzanine desservant une chambre , une salle de bains/wc, une salle de jeux 
avec placard.  
Au sous-sol, 3 studios indépendant avec chacun son entrée, une chaufferie, un garage pouvant  
accueillir plusieurs voitures.  
Ensemble très agréable et facile à vivre  
Classe énergie : C  
Réf. 4349 Prix : 645.000 euros 

� BETHENY :
Maison de 6 pièces principales en parfait état général avec un jardin, un garage. Offrant :                     
une entrée ouverte sur le séjour double donnant sur une  terrasse couverte - une salle à manger - 
une cuisine aménagée - une arrière cuisine - une chambre et salle de douche - une buanderie - un 
atelier. A l'étage : 2 chambres - un dressing - une salle de bains / wc - Nombreux rangements -             
un  garage fermé et 2 emplacements de parking 
Maison très agréable et lumineuse 
classe énergie : E 
Réf. 4353  Prix : 283.000 euros 

EXCLUSIVITE  
CORMONTREUIL 

Maison ancienne avec garage et 
jardin, d'environ 105 m² habi-
tables comprenant au rdc : cui-
sine, séjour/salon de 35 m² 
ouvrant sur terrasse et jardin (avec 
sortie indépendante). A l'étage : 
palier, trois chambres et SDB. Gre-
nier. Fenêtres PVC et volets rou-
lants électriques. Isolation récente. 
CC au gaz.  
Classe énergie : D. 

Prix : 274 000 €
EXCLUSIVITE OEUILLY (02) maison ancienne en pierres, A RENOVER ENTIEREMENT (chauf-
fage, isolation, sanitaires etc.), sur 542 m² de terrain. Jardin et grange d'environ 70 m². Rdc 
comprenant séjour/salon de 36 m² avec cheminée centrale, cuisine, grande chambre de 24 
m², petite SDD et cellier. A l'étage : deux chambres et partie de grenier aménageable. Fenêtres 
PVC/volets roulants côté rue. Diagnostics en cours. Honoraire                              Prix : 87 500 €

TINQUEUX AU CALME - Maison entièrement rénovée de 4 pièces principales, sous-sol total 
avec partie garage. Terrain 239 m². Surface habitable 67 m² comprenant au RDC : Entrée avec 
placard, cuisine équipée ouverte sur séjour et Wc. A l'étage : Trois chambres et SDB. Chauffage 
électrique. ENSEMBLE TRES AGREABLE. Honoraire charge vendeur - Classe Energie : D                                                                                       

Prix : 242 000 €

LOCATIONS

Barème des honoraires de négociation :
Les honoraires de négociation sont réglés par le vendeur. 

Tarification TTC : 
Prix inférieur ou égal à 50 000 € : 

Montant forfaitaire maximum de 5 000 € TTC
Prix supérieur à 50 000 € : 

4% TTC + forfait maximum de 4 000€ TTC
Tarification Location :

(émoluments partagés par moitié bailleur et preneur) 
Emoluments: ½ loyer HT 

Emoluments cautions: ¼ de l’émolument HT 
Emoluments de formalités:170 € HT environ 

(selon les caractéristiques du bien)  
Etat des lieux : 5€ HT/m2 

Honoraires : Négociation : ½ loyer HT à la charge du bailleur 
Gestion mensuelle : 7% HT des encaissements (hors dépôt de garantie)

REIMS AXE PLACE DES DROITS DE L'HOMME / FARMAN - Maison indépendante sur 
491 m² de jardin clos et sans vis-à-vis. Surface habitable d'environ 92 m² avec potentiel 
d'environ 140 m² comprenant : Entrée, cuisine, séjour, WC. A l'étage trois chambres. Deux 
pièces aménageables (26 m² chacune) au second. Fenêtres PVC. Sous-sol total - Garage 
- Chauffage gaz, chaudière récente. Très beau potentiel. Honoraire charge vendeur 
Classe Energie : E                                                                                         Prix : 242 000 €

MAISON

EXCLUSIVITE à DEUX PAS de la PLACE DU FORUM, appartement au 1er étage d'un im-
meuble ancien, de quatre pièces principales. Environ 90 m² habitables comprenant un double 
séjour d'environ 34 m², petit balcon, cuisine meublée, SDB, Wc et deux chambres. Parquet, 
cheminées (décoratives) Chauffage individuel au gaz. Grande cave. Charges annuelles d'environ 
1100 €. Honoraire charge vendeur. Classe énergie : D.                                         Prix :  298 000 €

F1 BIS DE 39.75M² - A REIMS - PLACE DU CHAPITRE. Appartement au 
coeur du Centre-Ville, proche des commerces et transports, situé dans un 
immeuble sécurisée et calme, au 3ème étage et dernier étage sans ascenseur. 
Comprenant : entrée, cuisine ouverte sur la pièce de vie, une autre pièce, 
salle de douches avec WC. Chauffage individuel électrique.  
Classe Energie : F. Libre de suite Loyer: 505€/mois CC Dont Charges: 30€ 
Dont TOM: 10€ Dépôt de garantie: 505€ Honoraire charge locataire: 
369.59€ Dont 198.75€ TTC pour état des lieux

STUDIO DE 15M² RUE GÉRARD PHILIPPE REIMS, proche fac, dans co-
propriété, calme, rdc sur arrière, en bon état cpt : séjour avec kitchenette 
équipée (réfrigérateur et plaques de cuisson), salle de douche avec WC, 
Chauffage individuel électrique. Classe Energie : E. Libre le 03/04/2024 
Loyer: 290 €/mois CC Dont charges: 25 € Dont TOM: 5€ Dépôt de garantie 
: 260 € Honoraires charge locataire : 230.95€ Dont 45.00€ TTC pour état 
des lieux

EN EXCLUSIVITE REIMS LA NEUVILLETTE - Maison accolée d'un seul côté sur 339 m² de 
terrain. Très bon état général. Surface habitable d'environ 121 m² comprenant au RDC : Entrée, 
rangement, cuisine meublée, séjour/salon, wc. A l'étage : bureau, trois chambres et SDD, ran-
gement. Sous-sol total avec partie garage. Jardin Clos. Chauffage gaz. Honoraire charge vendeur 
- Classe Energie : En cours.                                                                                          Prix : 242 000 €

MAISONS

EXCLUSIVITE ACCÈS RAPIDE CENTRE VILLE (sect av de Laon, Eglise SAINT THOMAS) , 
tramway, appartement deux pièces avec rez-de-jardin privatif, au calme, sur cour intérieure de 
la copropriété. Env 39 m² habitables. Chauffage électrique. Fenêtres PVC. Intérieur à rafraîchir. 
Charges annuelles env 900 €. Copropriété bien entretenue. Classe énergie : en cours.  

Prix : 124 000€

APPARTEMENTS
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Agenda
CONCERTS
VENDREDI 1ER MARS
CALOGERO - LE MILLESIUM
Le Millesium accueille l’A.M.O.U.R tour de Ca-
logero, dans la foulée de son single « Par
choix ou par hasard », qu’il considère comme
un hymne à la France, et de la sortie de son
neuvième album, A.M.O.U.R.
À 20 h, Le Millesium, Épernay. Tarifs : de 35 € à 79 €.
Infos : lemillesium.com

DU 8 AU DIMANCHE 10 MARS
4E COURZIK FESTIVAL - COURCY
Avec à l’afiche, le vendredi, Barcella, Deinos
et le duo composé d’Alee et Mourad Musset,
le samedi, Elmer Food Beat, Picon mon amour
et le duo rémois Fluoreson, et le dimanche,
Les Frères casquettes.
À 20 h, le vendredi et le samedi, et à 15 h, le dimanche, salle des
fêtes, Courcy. Tarifs : 22 et 27 € une soirée, 39 € les deux soirées
et 5 € le concert jeune public du dimanche. Infos : courzik.fr

SPECTACLE
DIMANCHE 3 MARS
LE LAC DES CYGNES - REIMS
Le chef d’oeuvre du ballet classique de Piotr
Ilitch Tchaïkovski dans une toute nouvelle tour-
née française et européenne,.
À 20 h, Arena, Reims. Tarifs : à partir de 42 €. 
Infos : reimsarena.com 

CONFÉRENCES
JEUDI 7 MARS
« NOUVEAUX REGARDS SUR LES FEMMES DE
LA PRÉHISTOIRE » - MUSÉE D’ÉPERNAY

Claudine Cohen, historienne, paléontologue
et philosophe, éclaire sous un nouvel angle la
vie matérielle, familiale, sociale, religieuse des
mondes de la Préhistoire, ancrant sa réflexion
sur la différence des sexes et le statut de la
femme.
À 18 h 30, musée du vin de Champagne et d’archéologie régio-
nale, 13, avenue de Champagne, Épernay. Gratuit. Inscription :
03 26 55 03 56 et billetterie.musee@ville-epernay.fr

LOISIRS
VENDREDI 1ER MARS
ATELIER POUR ENFANTS - MUSÉE D’ÉPERNAY
Découvrez les nagas, êtres mythologiques
venus d’Asie, puis réalisez une silhouette arti-
culée. Atelier manuel couplé à une courte vi-
site. Pour les 6-12 ans.
À 14 h, musée du vin de Champagne et d’archéologie régionale,
13, avenue de Champagne, Épernay. Durée : 1 h 30. 
Tarif : 7,80 €. Inscription : 03 26 55 03 56 et
billetterie.musee@ville-epernay.fr

SAMEDI 2 MARS
ATELIER POUR ENFANTS - MÉDIATHÈQUE
Colori est un ensemble d’activités créatives à
expérimenter par votre enfant pour l’accom-
pagner dans la compréhension du monde nu-
mérique. Pour les 6-8 ans.
À 10 h, médiathèque Simone-Veil, Épernay. Durée : 1 h.
Inscription : 03 26 53 37 80 et mediatheque.epernay.fr
DIMANCHE 3 MARS
VISITE VIRTUELLE - MUSÉE D’ÉPERNAY 
Grâce à un casque de réalité virtuelle, décou-
vrez en trois minutes une sépulture souterraine
du Néolithique découverte à proximité d’Éper-

nay : l’hypogée de Chouilly.
De 16 h à 17 h, musée du vin de Champagne et d’archéologie 
régionale, 13, avenue de Champagne, Épernay. Gratuit.
Inscription : 03 26 55 03 56 et billetterie.musee@ville-epernay.fr

LUNDI 4 MARS
ATELIER POUR ENFANTS - MUSÉE D’ÉPERNAY
Inspirez-vous des collections du musée pour
réaliser un masque de carnaval. N’hésitez pas
à venir costumé. Atelier manuel couplé à une
courte visite. Pour les 6-12 ans.
À 14 h, musée du vin de Champagne et d’archéologie régionale,
13, avenue de Champagne, Épernay. Durée : 1 h 30.
Tarif : 7,80 €. Inscription : 03 26 55 03 56 et
billetterie.musee@ville-epernay.fr

VISITE POUR ENFANTS - MUSÉE D’ÉPERNAY
Une visite ludique sur le thème des animaux,
conçue pour les 3-6 ans (accompagnés d’un
adulte), pour s’initier au patrimoine en dou-
ceur. Ils peuvent venir costumés.
À 15 h 45, musée du vin de Champagne et d’archéologie régio-
nale, 13, avenue de Champagne, Épernay. Durée : 45’. 
Tarif : 3,40 €. Inscription : 03 26 55 03 56 
et billetterie.musee@ville-epernay.fr

MERCREDI 6 MARS
SOIRÉE WARGAMES - ÉPERNAY 
Atelier pour les amateurs de wargames. Dis-
cussion, jeu et travail de figurines. Ouvert aux
débutants.
À 18 h, Ferme de l’hôpital, 35 bis, rue Auban-Moët, Épernay.
Durée : 4 h 30. Gratuit.

Après un début d'année plutôt
calme, la salle de spectacles 
d'Épernay accueillera pas moins 
de cinq dates éclectiques, ce mois-ci.

D epuis le début de l'année, la salle de
spectacles de l'agglomération
d'Épernay n'a accueilli que deux

événements : le double salon Ma maison,
mes projets / Mes vins, mes envies, puis le
concert de Michel Sardou, qui a affiché com-
plet le 31 janvier. Si la programmation était
vierge en février (mais pas le calendrier des
répétitions), le mois de mars s'annonce ébou-
riffant au Millesium, avec pas moins de cinq
dates programmées !
Le spectacle démarrera ce vendredi 1er mars
avec la venue de Calogero, à l'occasion de
son A.M.O.U.R Tour, six ans après sa der-
nière tournée, déjà passée par Épernay. Du-
rant la période de restrictions liées à la
pandémie, le bassiste avait préféré ne pas se
produire dans les grandes salles. Il fait donc
son grand retour sur scène, six mois après la
sortie de son neuvième album.
Le samedi 9 mars, « Les Dix Commande-
ments, l’envie d’aimer » fera renaître, à tra-
vers deux représentations (15 h et 20 h 30),

la comédie musicale culte de 2000. Si Pascal
Obispo signe à nouveau la musique de cette
fresque biblique, cette version 2024 se veut
totalement rénovée. La date au Millesium,
qui accueille, depuis le 25 février, les répéti-
tions du spectacle, est la première de la tour-
née.

Patrick Bruel montera ensuite sur les
planches du Millesium, le jeudi 21 mars,
pour poursuivre sa nouvelle tournée, deux
ans après la sortie de son dixième album,
« Encore une fois ». Ses chansons embléma-
tiques, qui parsèment ses près de quatre dé-
cennies de carrière, résonneront également

dans la salle de Pierry.
Le lendemain, changement d’ambiance total
avec le nouveau spectacle de Messmer. 
Le maître de l’hypnose québécois invitera le
public à participer à un subtil jeu d’ondes cé-
rébrales à 13 hertz, en référence aux ondes
alpha, celles de la relaxation et de la détente.
Comme lors de chacune de ses apparitions,
« Le Fascinateur » invitera les personnes les
plus réceptives à l’hypnose à monter sur
scène.
Enfin, pour finir ce mois de mars en dansant
et en chantant, c’est un spectacle bien connu
qui reviendra à Épernay, le samedi 23 mars,
avec « Stars 80 : Encore ! ». Si la troupe
vintage revient aussi régulièrement sur la
scène sparnacienne, c’est que le public ré-
pond présent : 4,5 millions de spectateurs
lors de la dernière tournée ! De « Born to Be
Alive » de Patrick Hernandez aux « Démons
de minuit » d’Émile & Images, en passant
par « Maldon » de Zouk Machine et « Ma-
cumba » de Jean-Pierre Mader, les tubes des
eighties seront au rendez-vous ! Sans oublier
des hommages à d’autres titres légendaires…

Simon Ksiazenicki

4 Infos : lemillesium.com

Mars, et ça repart au Millesium !

La nouvelle tournée de « Stars 80 » clôturera ce mois de mars
chargé. © Pixeline Photographie

SPECTACLES

SAMEDI 2 MARS
BÉTHENY – BRADERIE SOLODAIRE DU SE-
COURS POPULAIRE
10 h à 18 h – Salle Thierry-Meng

CHÂLONS – FOIRE AUX LIVRES
9 h à 12 h - Salle du CCTT, Cité Tirlet

TINQUEUX - SALON CHAMPAGNE COLLEC-
TIONS
Capsules et objets champagne.
13 h à 17 h - Entrée : 2€ - Salle des fêtes Guy-Hallet

DIMANCHE 3 MARS
EPERNAY - BROCANTE
A partir de 6 h - Esplanade Charles-de-Gaulle

REIMS - LES PUCES
A partir de 7 h - Halles Boulingrin

REIMS - BROCANTE EN SALLE
De 7 h 30 à 18 h 30 - Salle Goulin

ST-MARTIN-SUR-LE-PRÉ - BOURSE AUX ANTI-
QUITÉS MILITAIRES
8 h à 15 h - Entrée : 3€ - Salle des fêtes

TINQUEUX - SALON CHAMPAGNE COLLEC-
TIONS
9 h à 17 h - Entrée : 2€ - Salle des fêtes Guy-Hallet

WARMERIVILLE - 17E SALON DU PIN'S
8 h à 17 h - Salle Le Cercle
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LE PALACE
33, boulevard de la Motte - Épernay - 03 26 51 82 42

Du vendredi 1er au mardi 5 mars 2024
14 JOURS POUR ALLER MIEUX ven 19H30
L’HIVER D’EDMOND ET LUCY dim 10H45
DUNE : PREMIÈRE PARTIE lun 17H mar 20H
DUNE : DEUXIÈME PARTIE ven 14H - 17H 20H15 sam 14H - 17H25
20H50 dim 14H - 17H30 20H* lun 14H - 17H* 20H mar 14H - 20H
DAAAAAALI ! ven 20H45 sam 19H30 dim 18H10 lun 17H15 mar 20H30
LA FERME DES BERTRAND ven 16H45 sam 14H20 dim 14H20 - 19H lun
20H30 mar 17H15
CHIEN DE LA CASSE ven 14H30 sam 16H50 dim 10H45 - 16H30 lun
20H30
SIMPLE COMME SYLVAIN sam 21H30* dim 10H30* - 20H45*
ASTÉRIX : LE DOMAINE DES DIEUX sam 14H20 lun 14H30 
ASTÉRIX : LE SECRET DE LA POTION MAGIQUE ven 14H30 dim
10H45 mar 14H30
LES CHÈVRES ven 17H15 sam 21H30 dim 18H50 lun 17H15 mar 14H15
UNE VIE ven 14H - 20H30 sam 14H - 19H 21H30* dim 14H20 - 18H40 21H lun 17H - 20H15 mar 17H* - 20H15
SLEEP sam 16H30 dim 19H* - 21H mar 17H15
MAISON DE RETRAITE 2 ven 17H - 20H30 sam 16H30 - 19H15 dim 14H15 - 21H lun 14H15 - 20H30 mar
14H15 - 20H30
BOB MARLEY ven 17H - 20H30 sam 16H30 - 19H 21H30 dim 10H30 - 16H40 lun 17H - 20H15* mar 17H -
20H15
MADAME WEB sam 21H30 dim 10H30 - 18H10
CHIEN ET CHAT ven 14H30 - 17H15 sam 14H20 - 19H30 dim 14H20 - 16H30 lun 14H30 - 17H15
mar 14H30
COCORICO ven 14H - 20H45 sam 14H20 - 19H30 dim 14H - 16H10 20H45 lun 14H - 20H30
mar 14H - 20H30
LE DERNIER JAGUAR ven 14H15 sam 14H20 - 16H50 dim 10H30 - 16H40 lun 14H15 mar 14H15
LE ROYAUME DE KENSUKE sam 16H50 lun 14H15 mar 17H
LA ZONE D’INTÉRÊT dim 21H*
ANATOMIE D’UNE CHUTE dim 14H20
LÉO, LA FABULEUSE HISTOIRE DE LÉONARD DE VINCI mar 17H
CHASSE GARDÉE ven 17H15 sam 21H30 mar 17H15
*VOST

Cinéma

www. l h e b d o d u v e n d r e d i . c o m
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Séances spéciales au Palace
CINÉMA

U ne fois encore, Le Palace proposera une soirée cinéma en avant-première, en présence de
l'équipe du film « 14 jours pour aller mieux ». Ce vendredi 1er mars, à partir de 19 h 30, le
réalisateur Édouard Pluvieux et les comédiens Maxime Gasteuil et Romain Lancry viendront

présenter ce film qui raconte l’histoire d’un cadre ambitieux au bord du burn-out embarqué dans son
pire cauchemar, un stage bien-être de 14 jours encadré par Clara (Zabou Breitman) et Luc (Lionel
Abelanski). Le film a été co-écrit par l'humoriste et acteur Maxime Gasteuil, qui était venu jouer son
spectacle « Retour aux sources », en octobre dernier, à la Reims Arena. Tarifs : 6 à 10,50 €.
La semaine suivante, les amateurs de comédies romantiques auront l'occasion de (re)voir, à Épernay,
sur grand écran, le film culte qui a révélé l'actrice Sophie Marceau, en 1980 : « La Boum ». Le cinéma
d'Épernay, Le Palace, diffusera les aventures de la jeune lycéenne Vic et de son arrière-grand-mère
Poupette à quatre reprises : jeudi 7 mars, à 14 h 30, vendredi 8 mars, à 17 h, samedi 9 mars, à 19 h, et
dimanche 10 mars, à 16 h 30. Tarif spécial : 7 € et 6 € pour les moins de 15 ans.

4 Infos : le-palace.fr

« 14 jours pour aller mieux », avec Maxime Gasteuil et Romain Lancry, ce vendredi, au Palace.

WWW.CHAMPAGNE-BASKET.FR 

RÉSERVEZ VOS BILLETS 
POUR LE MATCH
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MATCH

VEN. 08 MARS 20H30

CHAMPAGNE BASKET VS ÉLAN BÉARNAIS

@REIMS ARENA ////////////////////////////////////////

La créativité féminine à l'affiche 
du Pop Women Festival

POP CULTURE

Créé en 2022 et présenté alors dans un
format réduit, en raison de la crise sa-
nitaire due au covid, le Pop Women

Festival a véritablement pris son envol l'an
dernier et revient donc logiquement cette
année agiter le milieu culturel rémois. Célé-
brant à sa façon la Journée internationale des
droits des femmes, trois jours durant, le ren-
dez-vous fondé et piloté par Céline Bagot in-
vite à nouveau à partir à la découverte de la
création féminine sous toutes ses formes, mais
aussi à réfléchir et à débattre des grandes ques-
tions qui bousculent notre société.
Pour ce faire, le Pop Women Festival multiplie
les propositions, principalement au Cellier,
mais aussi à la médiathèque Jean-Falala, à la
Maison commune du Chemin Vert ou à la Co-
médie, proposant des performances, projections, rencontres, lectures, ateliers, tables-rondes ou encore
défis sportifs dessinés, autour d'une soixantaine de personnalités, œuvrant dans des domaines très di-
vers, de la bande dessinée au cinéma, en passant par la musique, le théâtre et l'art. Partant du constat
que seulement 20 % des artistes programmés dans les événements culturels français sont des femmes,
le festival rémois la joue donc 100 % féminin. Parmi les nombreuses invitées, citons : la réalisatrice
Ovidie, la chanteuse et compositrice Sandra Nkake, les auteures de BD Pénélope Bagieu, Mirion
Malle, Emilie Plateau et Marion Montaigne, l'historienne spécialiste du travail des femmes et des
droits des femmes Lucile Peytavin ou encore l’équipe féminine du Stade de Reims. Trois hommes
sont tout de même à l'affiche de cette 3e édition : l'auteur de BD Gilles Rochier, le scénariste BD
rémois Jean-David Morvan et le romancier et musicien Thomas Piet. Le Pop Women Festival propose
ainsi pas moins de 40 rendez-vous pour s'émerveiller, rire et réfléchir : bref, pour faire évoluer les
mentalités et tirer vers le haut notre société.

Julien Debant
4 Programme complet : popwomenfestival.com 
Tarifs : pass 1 jour 16€, 2 jours 30€, 3 jours 45€ (gratuit pour les moins de 8 ans).

Une photographie issue de l'exposition Sans 
filtre, présentée à la Maison commune du 
Chemin Vert. © Mathilde Giron
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La période est propice aux aventures pas-
sionnées. Vous n'aimez pas les histoires

sans lendemain. C'est pourtant une façon comme
une autre d'apprendre à aimer avant de s’engager.
Soyez plus philosophe.  

Vous avez un virage difficile à négocier. Tout
va changer si vous avez la sagesse de faire

le bon choix parmi les multiples qui vous sont propo-
sés. Ne laissez pas votre chance s'envoler, Cupidon
vous regarde du coin de l’œil.

Pourquoi refusez-vous de goûter aux joies
qui vous sont offertes ? Cela peut vous em-

pêcher d'être parfaitement heureux. Ne soyez pas
aussi méfiant envers les sentiments sincères que l'on
vous manifeste. 

Vous allez pouvoir vous débarrasser de
préoccupations personnelles stressantes.

Vous pourrez ainsi vous concentrer sur un objectif que
vous cherchez à atteindre depuis longtemps. Les
choses progresseront à votre guise.

Le moral sera bon, mais il faudra le pré-
server. Agissez de façon positive. Dans

certaines circonstances, une attitude déterminée est
capitale. Encore un petit effort, il vous reste du pain
sur la planche avant de fédérer vos proches à votre
projet.

C’est la grande forme physique. Vous aurez
ainsi tous les moyens pour solutionner une

situation qui perdurait sans évoluer. Mettez en valeur

vos qualités personnelles. Laissez-vous aller à la joie
de vivre et respirez à pleins poumons.

Vous aurez l'impression très nette que rien
ne vous résiste. Profitez-en ! En couple, ou-

vrez votre cœur, exprimez vos sentiments et donnez
le meilleur de vous-même à votre conjoint.

À la fois proche et lointain, plein d’amour et
de doutes, vous ne rendez vraiment pas la

vie facile à votre moitié. On vous fera une proposition
professionnelle que vous serez tenté d'accepter. Cela
pourrait transformer radicalement votre vie.

C’est le nirvana si vous êtes deux. Une am-
biance des plus agréable vous charmera.

Sur le plan professionnel, tout est possible à condition
de ne pas tergiverser indéfiniment.

Les astres vont être généreux envers vous. Ils
provoqueront des opportunités dans votre tra-

vail et votre dilemme sera de choisir les meilleures afin
d'atteindre vos objectifs sans vous disperser inutilement.

Revenez sur certaines décisions que vous
avez prises. Attention, un excès d'efforts peut

nuire à votre santé. Toutes les actions seront produc-
tives si vous appliquez la zen attitude.

Vous éprouvez un ardent désir de changer
de vie et notamment d’avoir une plus

grande stabilité affective. Surtout, ne précipitez rien
encore, car vous pourriez finir par faire fuir l'être
aimé.

VENDREDI

4°
9°

SAMEDI

6°
9°

DIMANCHE

5°
7°

VENDREDI SAMEDI DIMANCHE

LUNDI

0°
9°

Moyenne Moyenne Moyenne

Les différents diagnostics amiante
Le Dossier Amiante Parties Privatives (DAPP) est obligatoire pour toutes les parties
privatives d’immeubles collectifs d’habitation (appartements) ainsi que leurs annexes
(caves, garages…) dont le permis de construire a été délivré avant le 1er juillet 1997.
La constitution de ce dossier est du ressort du propriétaire du logement. Le DAPP est
tenu à la disposition des occupants des parties privatives concernées. Il n’est pas obli-
gatoirement annexé au contrat de bail.
Le Dossier Technique Amiante (DTA) concerne les parties communes ; il doit être réa-
lisé et tenu à la disposition des occupants dans tout immeuble dont le permis de
construire a été délivré avant le 1er juillet 1997.
Le Repérage Avant Travaux (RAT) est obligatoire avant tout type de travaux réalisés
par un professionnel mandaté sur un bâtiment construit avant le 1er juillet 1997.
Les informations issues de ce repérage doivent être transmises à l’entreprise ou à
l’artisan qui réalise les travaux.

CLCV de la Marne – Reims - Contact : 03 26 05 03 88  ou clcv-marne.over-blog.com

L’horoscope Météo

Qualité de l’air

La CLCV vous informe

BÉLIER du 21.03 au 20.04 

TAUREAU du 21.04 au 20.05

GÉMEAUX du 21.05 au 21.06

CANCER du 22.06 au 22.07

LION du 23.07 au 22.08

VIERGE du 23.08 au 22.09

BALANCE du 23.09 au 22.10

SCORPION du 23.10 au 22.11

SAGITTAIRE du 23.11 au 22.12

CAPRICORNE du 23.12 au 20.01

VERSEAU du 21.01 au 19.02

POISSONS du 20.02 au 20.03

Séjours & Week-ends

Réservations au 03 26 02 02 32 - Au départ de votre ville - Autocars, Avions et Bateaux
Du lundi au vendredi de 9h à 18h - Zac des Longerons - 51170 Fismes - contact@carsdelannoy.com - www.carsdelannoy.com

A votre service depuis 1956

Retrouvez tous les mois nos voyages

sur www.carsdelannoy.com

Faro, joyau de l'Algarve - Portugal

Du 28 Septembre au 5 Octobre 2025 1135€ (base double) - Tout Inclus

Visites & Spectacles

Le Cabaret le Petit Baltar Spécial Années 80 Dimanche 14 Avril 2024 
Tarif 99€ ( Transport avec repas spectacle et boissons) 

Les cerfs volants à Berck Plage les 22, 24 ou 26 Avril 2024 
Tarif adulte: 69€ - enfant -12ans: 49€ / Tarif famille: 2 adultes + 1 enfant: 150€ ou 2Ad + 2En: 190€ 

Parc des Félins et Terres des Singes Mercredi 8 Mai 2024 
Tarif adulte: 69€ - enfant 12/18ans: 59€ et 3/11ans: 39€ (transport, billet pour les 2 parcs) 

N'oubliez pas les paroles Jeudi 6 Juin 2024 
Tarif : 54€ (Transport, Passage à l'émission , un sandwich, 1 bouteille d'eau) 

Hippodrome de Vincennes Dimanche 23 Juin 2024 
Tarif : 114€ (transport, accès aux tribunes fermées, déjeuner avec boissons, bon à parier) 

Les Grottes de Han Samedi 20 Juillet 2024 
Tarif adulte: 89€ - enfant -12ans: 69€ (transport, visite complète) 

Le Touquet Samedi 27 Juillet 2024  
Tarif: 59€ (transport, journée libre) 

Musée Grévin et bateau mouche Samedi 27 avril 2024 
Tarif: 94€ (transport, entrée au musée, déjeuner avec boissons, balade en bateau mouche) 

Le Souffle de la Terre Vendredi 23 Août 2024 
Carré Or - Tarif adulte: 99€ - enfant: 89€ (transport en autocar accueil chalet VIP, spectacle, restauration) 

Voyage Mystère Samedi 7 Septembre 2024 
Tarif: 89€ tout compris (transport, visites, repas avec boissons) 

Fort Mahon Plage le Corso Fleuri Dimanche 25 Août 2024 
Tarif 59€ (transport en autocar Grand Tourisme, journée libre) 

Foire à Dieppe Samedi 16 Novembre 2024 
Tarif unique: 59€ (dans la limite des places disponibles) 
Le Paradis Latin Dimanche 24 Novembre 2024 

Tarif adulte: 169€ (transport, repas au Paradis Latin avec carte signée par le chef 3* Guy Savoy, spectacle) Pa
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Absolu de Thailande Du 10 au 21 Octobre 2024 

1999€ (base double) - Excursions incluses. Inscription avant le 15/08/2024
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